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dimanche 6 oct à 16h
MUSIQUE DE FILMS / CLASSIQUE

« Le voyage de Chihiro »
« Pirates des Caraïbes »

« Le Seigneur des Anneaux » et plus encore !
par l’Orchestre Symphonique

Départemental des Jeunes Marnais
informations sur festival-itineraires.fr

gratuit

du 24 août au 6 oct
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Châlons-Reims 
affronte Vichy 
à Coubertin p. 28

BASKET-BALL

Abonnez-vous à la NEWSLETTER

du

Des cinéastes du monde entier réunis 
pour la 12e édition de War on Screen p. 4

FESTIVAL

Furies de retour 
au Verbeau p. 6

Le réseau de
chaleur poursuit
sa route p. 5

TRAVAUX

PROJET

Tapis rouge pour
Octobre rose 
ce week-end p. 6

SOLIDARITÉ

Trois concerts 
de classique, 
sinon rien ! p. 30

MUSIQUES

Offre de formation entièrement revue, renforcement du soutien

aux étudiants précaires et inscription du développement durable

au cœur de ses enseignements, la rentrée de l'Université de

Reims Champagne-Ardenne est particulièrement riche... et déjà

récompensée par une hausse de ses effectifs. 

Dossier spécial emploi et formation p. 9 à 27

L’université de Reims
sur tous les fronts

FORMATION

©
 l’

H
eb

do
 d

u 
V

en
dr

ed
i



SIDE.FRS
OBRTDU 8 AU 13 OC

 BTAFESTIVAL GREAT

SUNNYSIDESSUNNY RE • REIMS
CK MUSICLA

2 HUMEURS

Les supporters du Stade de Reims ne manqueront ça pour
rien au monde. En plus d’une rencontre alléchante face à
Montpellier, ce dimanche 6 octobre, à 17 h, le club champe-
nois et la ville en profiteront pour dévoiler une sculpture en
bronze représentant Just Fontaine, le célèbre attaquant du
Stade de Reims et de l’équipe de France, disparu le 1er mars
2023. Réalisée par le sculpteur châlonnais Juan Carlos Car-
rillo, l’œuvre prendra place sur le parvis du stade Auguste-
Delaune, à proximité de celle de Raymond Kopa.
Rendez-vous à partir de 15 h 30.

Devenez 
une « vigie de l'eau »

Avec des périodes de sécheresse et d’inondations de
plus en plus intenses et récurrentes, mieux connaître
l’évolution des rivières face au changement climatique
est essentiel pour préparer l’avenir. Pour ce faire, les
chercheurs ont besoin de l’aide des citoyens pour étu-
dier les 29 000 rivières qui sillonnent la France.
En effet, la très grande majorité de ces cours d'eau sont
des ruisseaux qui sont peu ou pas du tout suivis par les
experts. Or, leur qualité, leur niveau de pollution et la
quantité d’eau qu’ils transportent impactent toutes les
rivières en aval et donc les ressources en eau.
Le CNRS a donc créé le projet La Vigie de l'eau dans
lequel chaque citoyen motivé peut aider à collecter de
précieuses informations sur le ruisseau coulant près de
chez lui, grâce à des outils fournis : kit de prélèvement
« Sentinelles des rivières » ou mallette de mesure de
la qualité de l’eau et de suivi des variations du niveau
d’eau. Infos : ociteaux.fr
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Des milliers d'oiseaux migrateurs
à observer en Champagne
Les grues cendrées ont fait leur apparition dès le mois d'août sur le lac
du Der et leur population continuera de croître jusqu'à la fin de l'au-
tomne, avec un rendez-vous festif du 19 au 27 octobre pour célébrer leur
retour en Champagne. Parallèlement, la Ligue pour la protection des oi-
seaux organise, avec l'Office français de la biodiversité, les journées eu-
ropéennes de la migration samedi 5, dimanches 6 et 13 octobre. Grâce
à des animations thématiques, le grand public pourra ainsi contempler
les grues et bien d'autres espèces (passereaux, bécassines, hérons, ca-
nards, foulques, etc.) dans leur processus migratoire. Et ce, depuis dif-
férents lieux d'observation : les vasières du lac du Der et les étangs de Belval-en-Argonne (5 octobre), les lacs de la Forêt
d'Orient dans l'Aube et la digue de Chantecoq (6 octobre), le phare de Verzenay avec vue sur la vallée de la Vesle et le vi-
gnoble (13 octobre). Infos et inscriptions : champagne-ardenne.lpo.fr.

Une Marnaise au casting 
du « Meilleur pâtissier » sur M6

Animée par le chef Cyril Lignac, rejoint cette année par la comé-
dienne Laëtitia Milot, l'émission de M6 fait son retour sur les
écrans, à partir du 10 octobre, tous les jeudis en début de soirée.
Parmi les 14 pâtissiers amateurs en lice de cette 13e saison, figure
une Marnaise  : Aurélie. Âgée de 50 ans et habitant à Somme-
Suippe, cette ancienne professeure des écoles devenue apicultrice
se consacre depuis peu entièrement à sa passion pour les abeilles
et les mets gourmands. Ayant toujours eu un faible pour la pâtis-
serie, activité qu'elle partageait avec sa maman, Aurélie se rêve
en « pâtissière-apicultrice ». Elle a en effet trouvé sa spécialité
dans le miel, qu’elle cultive elle-même avec soin. Dans ses gâ-
teaux, le précieux nectar remplace ainsi le sucre, ajoutant une
touche unique et naturelle à ses créations.
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La statue de Just Fontaine dévoilée 
ce dimanche à Reims Octobre morose

Lundi, un sinistre anniversaire sera commémoré : celui
de l’attaque terroriste menée par le Hamas contre des
civils et des militaires en Israël le 7 octobre 2023. En
France, beaucoup auront sans doute une pensée
émue pour les 1 180 victimes du raid meurtrier
conduit par le groupe islamiste et ses alliés, dans le-
quel 42 Français ont perdu la vie. Une razzia san-
glante qui a déclenché une nouvelle guerre logique,
car comment aurait-il pu en être autrement pour
Israël, touché dans sa chair, qui a toujours fondé sa
diplomatie sur son droit à l’autodéfense et sur la force
militaire ? Et c’était sans doute le noir dessein mûri par
les ennemis d’Israël, dont le gouvernement d’extrême
droite n’attendait qu’un prétexte pour déclencher un
conflit qui lui permettrait de faire oublier sa médiocrité
intérieure et pousser son agenda expansionniste,
teinté de messianisme, à l'extérieur. Les pluies de
roquettes tirées quotidiennement sur le nord d’Israël
ne pouvaient déboucher que sur d'autres hostilités,
avec le Hezbollah libanais cette fois, et c’est un conflit
régional, avec l’Iran, qui se prépare. Ni la République
islamique ni le Hezbollah n’y ont intérêt, tant le rap-
port de force apparaît en leur défaveur. Les États-Unis
comme la Chine y sont fermement opposés, inquiets
des répercussions mondiales qu'aurait l'entrée en
guerre de cet important producteur de pétrole et de
gaz. Seul l’État hébreu semble prêt à aller au bout de
sa logique. Résultat, plus de 40 000 morts dans une
bande de Gaza devenue inhabitable, des morts civils
dans un Liban déjà au bord du chaos économique,
une aversion pour l’État hébreu qui se renforce un peu
partout sur le globe et des Israéliens toujours moins
en sécurité. Et en France, chacun est sommé par mé-
dias et personnels politiques de prendre position.
Tous les jours depuis un an, chaque camp fourbit ses
armes, excite les passions. D'un côté, la compassion
légitime pour la cause palestinienne se dévoie dans le
soutien à l’infâme, voire dans l’antisémitisme. De l'au-
tre, la sympathie envers un état refuge pour les Juifs
qui partage nos valeurs occidentales se mue en en-
couragement à la destruction de tous ses voisins,
pourvu qu’ils soient musulmans. De par son histoire et
son prestige, la France se doit pourtant d’avoir une
parole claire et forte vers une résolution politique des
conflits. Mais c’est un vœu pieux quand on constate sa
perte d’influence toujours plus importante, seule
comme au sein de l’Union européenne, dans une zone
que même les États-Unis ne parviennent plus à garder
sous contrôle. La poudrière du Moyen-Orient ne
demande qu’à s’embraser et malheureusement, les
faiseurs d’étincelles sont nombreux.

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki,
journaliste
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LES PRODUCTEURS DU PAYS DE CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE

Des producteurs à moins de 30 km  
de chez vous au cœur du pays Châlonnais !

LA FERME DE LA VESLE

La ferme de la Vesle est une entreprise située à 

Livry-Louvercy et dirigée par Geoffrey Roussel, 

dynamique producteur aux multiples facettes. 

Tout d'abord apiculteur, Geoffrey élabore  

un miel de qualité. En tant que brasseur,  

il propose une gamme de bières artisanales, 

dont une bière au miel ainsi que des bières 

aux fruits rouges : framboises, cerises, 

fraises, et plus encore. En plus de ces deux activités,  

le producteur élève des chèvres et des moutons, offrant ainsi  

une sélection de produits de viande tels que des terrines, chorizos et saucissons. 

La ferme de la Vesle est une véritable célébration des saveurs locales  

et du savoir-faire artisanal.

PRODUITS
Bière au miel et bières aux fruits rouges 
Terrines, chorizos et saucissons. 

Geoffrey ROUSSEL
24 Rue Saint-Martin - 51400 Livry-Louvercy - 06 50 85 32 63 

lafermedelavesle@orange.fr

EARL PROVEG

L’EARL Proveg cultive une ancienne variété  

de navet originaire de la région Champagne, 

La Boulette de Bussy. Un autre produit est  

disponible uniquement en direct par téléphone  

la truffe d’automne Uncinatum et la truffe  

Mélanosporum. Jean-Luc Galichet est un passionné 

qui s’est installé après une reconversion  

professionnelle en souhaitant valoriser un  

produit du terroir que ce soit au niveau local,  

mais aussi à une échelle plus large, régionale  

et nationale. Vous pouvez acheter ses navets 

 en passant par la plateforme des Locavor  

de la Marne, sur les marchés de Châlons-en-Champagne  

et de Reims ou  en commandant directement auprès du producteur.

Ferme du Tumulus

PRODUITS
Boulette de Bussy (variété ancienne de navet) 
Truffe

FERME DU TUMULUS

Cécile et Fabien sont installés sur la ferme familiale depuis 2020.  

La caractéristique majeure de cet élevage est que les porcs sont élevés  

sur paille dans un bâtiment ouvert sur l’extérieur. Leur alimentation est 

composée en grande majorité des céréales de la ferme… bref, le meilleur 

pour obtenir une viande tendre et savoureuse. En hiver comme en été,  

pour petites et grandes tablées, savourez nos viandes et charcuteries…  

Invitez du bon et du goût à votre table !

boulette de Bussy

PRODUITS
Viande de porc, charcuterie, bocaux (boudin noir, rillettes, pâté de campagne,  
viande en gelée, fromage de tête, terrine au ratafia), saucisson, jambon blanc,  
chorizo, pâté croûte chaque premier samedi du mois

Cécile et Fabien Goepfert
24, rue de Châlons - 51460 Poix 

06 64 73 70 83 
cecile@fermedutumulus.com
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Le rucher de Caroline et Ludovic
06 26 62 28 17 Livry-Louvercy
Miel et produits dérivés.

Les bio'légumes de Pauline
06 85 45 41 68 St-Étienne-au-Temple
40 légumes de saison bio : aubergine, 
betterave, blette, champignon,  
concombre, tomate, courgette, 
potimarron, radis, etc.

Le verger de Recy
06 85 70 99 84 Recy
D’août à novembre : plusieurs variétés 
de pommes, poires et courges. 
De septembre à mai : pommes  
de terre. Toute l’année : jus de fruits,  
(nature, mélange de fruits, aux épices).

EARL du Moulin
06 10 16 81 32 Matougues
Volailles, pâtés en croûte, œufs,  
terrines. 

Patrick Domange
03 26 21 34 58 Saint-Memmie
Légumes de saison en maraîchage 
sous serres. Printemps : plants à mas-
sif et plants de légumes Automne : 
bisannuelles, chrysanthèmes.

Les Champagnons
06 18 43 32 02 Matougues
Champignons bruns bio

Les fraises de Baconnes
06 32 80 05 38 Baconnes
Fraises, confitures, sirops. 

Gaec Clément
06 64 75 25 07 Sommes-Suippes
Fromages, yaourts, fromages 
frais et faisselle, production 
laitière de lait bovin. 

La Ferme de Tilloy
03 26 66 06 31 Tilloy-et-Bellay
Produits à base de canard, 
magret, foie gras, terrines, etc. 

Jean-Baptiste Albaut
06 67 08 64 27 Sainte-Marie-à-Py
Agneaux, brebis, béliers (vivants),  
laine (Mérinos de l'Est). 

EARL Proveg
06 22 71 58 70 Bussy-Le-Château
Boulette de Bussy 
(variété ancienne de navet) 
Truffe de Bourgogne et  
truffe du Périgord. 

La Ferme Terre de Cœur
03 26 60 22 87 Somme-Tourbe
Poulet, pintade, coq, dinde,  
chapon, poularde, Dinde Rouge  
des Ardennes, charcuteries  
et produits traiteurs de volaille,  
terrines et verrines de volailles.

La Ferme de Philippe
07 66 57 44 00 Jonchery-sur-Suippe
Volailles entières : poulets,  
pintades et lapins, découpe  
de poulets, vente d'œufs plein air.  
Colis de viande bovine.

La Ferme des cyprès
06 77 76 76 94 Courtisols
Fruits et légumes de saison, 
produits transformés. 

Les Asperges de Courtisols
06 07 29 58 00 Courtisols
Asperges blanches et vertes.

Asperges de Vésigneul
03 26 67 52 35 Vésigneul-sur-Marne  
Asperges fraîches de catégories  
et calibres différents,  
mais aussi plusieurs veloutés  
à base d’asperges.

L'escargot champenois
06 62 50 68 14 Vésigneul-sur-Marne
Escargots sous différentes 
formes (préparés, à cuire, 
en terrine, etc.).

La fraise de Mairy
06 87 38 38 56 Mairy-sur-Marne
Fraises, fruits rouges,  
légumes ratatouille (courgettes,  
tomates, aubergines, poivrons)  
pommes de terre, oignons, échalotes, 
confitures, sirops, coulis.  

Champ'escargots  
06 87 24 41 69 Dampierre-le-Château
Produits à base d’escargots, 
plateaux, plats préparés, 
bocaux, apéritif. 

EARL Saint-Jeanvat  
06 06 58 14 31 Coupéville
Lentillons champenois, graines de lin. 

Pour Céline, on butine !!! 
06 32 80 56 47 Moivre
Miels, nougat, caramel,  
pâte à tartiner, 
pain d'épices. 

SCEA Marchal
06 86 82 75 87 Mairy-sur-Marne
Asperges et raisin de table, 
velouté, soupe  
et jus de raisin. 

Ferme du Tumulus
06 64 73 70 83 Poix
Viande de porc, charcuterie,  
bocaux (boudin noir,  
rillettes, pâté de campagne,  
viande en gelée,  
fromage de tête,  
terrine au ratafia), saucisson,  
jambon blanc, chorizo, pâté croûte  
chaque premier samedi du mois.

Jean-Luc Galichet
4, rue de la Noblette - 51600 Bussy-le-Château - 06 22 71 58 70 

proveg@orange.fr

CAC : Communauté d'Agglomération 

de Châlons-en-Champagne

CCRS : Communauté de Communes 

de la Région de Suippes

CCMC : Communauté de Communes 

de la Moivre à la Coole
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War on Screen déclarera 
sa 12e édition officiellement ouverte
le lundi 7 octobre, à Châlons 
et alentour. Il réunira des cinéastes
du monde entier venus parler 
de leurs films avec le public. 
Dont Costa-Gavras, réalisateur 
engagé pour la paix et invité 
d'honneur du festival.

C 'est une édition très particulière de
War on Screen qui se dessine à Châ-
lons. D'abord parce qu'elle fait écho

à un contexte géopolitique qui n'a jamais été
aussi complexe et en tension depuis la Se-
conde Guerre mondiale, avec une soixan-
taine de conflits enregistrés aux quatre coins
du globe l'an passé, de l'Ukraine au Soudan,
en passant par Israël, le Hamas, l'Arctique,
etc. Ensuite parce qu'elle se déroulera pour
la première fois en l'absence de son instiga-
teur et délégué général, Philippe Bachman,
directeur de la Comète pendant vingt ans
jusqu'à son décès, en février. Il a eu le bon-
heur, en 2023, de voir ce festival atteindre la
barre symbolique des 20 000 entrées.
Imaginé pour aborder la guerre sous toutes
ses facettes, de près ou de très loin, à travers
l'immensité des approches cinématogra-
phiques, War on Screen - WOS pour les ha-
bitués – a relevé le défi de s'adresser à tous
les publics. Les plus jeunes, grâce à une pro-
grammation de films ani-
més et adaptés, les
amateurs de jeux vidéo et
de réalité virtuelle, avec la
projection à 360° du film
« Champ de bataille », de
François Vautier, ceux qui préféreront regar-
der les courts et les longs-métrages des com-
pétitions officielles puis voter pour leurs
favoris, etc.

Cette diversité - 85 séances au total, dont 
47 en avant-première - se retrouve aussi dans
les sujets explorés, les propos engagés, les

esthétiques et les genres 
des films sélectionnés : do-
cumentaire, comédie, thril-
ler, western, romantique,
science-fiction, etc.
Parmi les nombreuses thé-

matiques décryptées à l'écran et au fil des
échanges avec les équipes qui ont conçu les
films projetés : le combat des femmes contre
la dictature au Guatemala (« Mexico 86 » de

César Díaz, avec Bérénice Bejo), l'intimité
des soldats durant la guerre de Sécession
(« Les Damnés » de Roberto Minervini), la
place de la culture au cœur du conflit liba-
nais en 1982 («  Le Qua-
trième Mur  » de David
Oelhoffen, avec Laurent
Lafitte) ou encore l'em-
prise de Daesh sur ses
jeunes recrues (« Rabia »
de Mareike Engelhardt). Comme tous les
ans, des rétrospectives proposeront, grâce à
des œuvres très différentes, plusieurs focus
sur l'urgence environnementale, la conquête
de l'espace, le génocide des Tutsis au
Rwanda, la Libération de 1944, etc.
Invité d'honneur de cette 12e édition, le réa-
lisateur Costa-Gavras, par ailleurs président
de la Cinémathèque française, a quitté sa
Grèce natale, alors en proie à la guerre ci-

vile, lorsqu'il n'avait qu'une vingtaine d'an-
nées. Il a rejoint la France sous le statut de
migrant économique pour y étudier et inté-
grer l'Institut des hautes études cinématogra-

phiques. Multirécompensé
et fervent défenseur de la
paix, il interroge dans ses
films – vingt pour l'heure –
toutes les formes de totali-
tarisme, au fil des époques

et des pays. Trois de ses longs-métrages,
dans lesquels a joué Yves Montand, sont pro-
grammés : « Z » (1969), « L'Aveu » (1970)
et « État de Siège » (1973). Costa-Gavras
présentera lui-même ce dernier film, lors
d'une rencontre avec le public à la Comète
de Châlons, jeudi 10 octobre.

Sonia Legendre

War on Screen a atteint la barre symbolique des 20 000 entrées l'an passé. © l'Hebdo du Vendredi 

CINÉMA

War on Screen débarque ce lundi 
en Châlonnie

Le premier film animé de Michel Hazanavicius projeté à Châlons
La cérémonie d'ouverture du festival, lundi 7 octobre, se
poursuivra avec « Le déluge », de Gianluca Jodice. Il réu-
nit à l'écran Guillaume Canet et Mélanie Laurent, dans
les rôles de Louis XVI et Marie-Antoinette, et ne sortira
en salles qu'à Noël. Dimanche 13 octobre, après la céré-
monie de clôture et les remises de prix, les cinéphiles
pourront découvrir, là encore avant tout le monde, le
« petit dernier » de Michel Hazanavicius : « La plus pré-
cieuse des marchandises », sélectionné à Cannes cette
année. Le réalisateur, présent à WOS en 2020, signe ici
son premier film d'animation avec les voix de Jean-Louis
Trintignant, Dominique Blanc, Denis Podalydès et y
évoque le destin d'une famille traversée par la guerre.

85 séances, 
47 avant-premières Du conflit libanais 

à l'emprise de Daesh

Costa­Gavras présentera à Châlons son film État de Siège, réalisé en 1973. © DR
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L'aménagement du réseau 
de chaleur se poursuit de part 
et d'autre de la rive gauche de 
Châlons, notamment avec 
l'intégration de ses tuyaux sous les
ponts emblématiques de la ville. 
Mi-novembre, ce projet chiffré 
à près de 45 M€ sera déployé 
dans sa globalité.

B eaucoup de Châlonnais ont été impac-
tés par les travaux liés au réseau de
chaleur urbain. Et pour cause, il repré-

sentera à terme 33 km de tuyaux déployés aux
quatre coins de la ville, pour un investissement
global de près de 45 M€ comprenant la
construction de trois chaufferies d'appoint et
de secours dans les quartiers du Mont-Héry,
du Verbeau et de la Bidée.
Au printemps dernier, ce chantier d'envergure
baptisé Cloé (comme Châlons locale énergie),
porté par la Société champenoise d'énergie et
Engie pour le compte de la municipalité, est
entré dans sa phase finale d'aménagement, sur
le secteur de la rive gauche. Soit 6 km de ré-
seau à installer, qui desserviront 28 points de
livraison et à peu près autant de bâtiments pu-
blics. « Notamment les logements du bailleur

Nov'Habitat situés au Mont Saint-Michel et au
Legs Morel, illustre Guillaume Wende, res-
ponsable de dé-
partement du
réseau de chaleur
chez Engie solu-
tions. Plusieurs
écoles seront
également raccordées, ainsi que le gymnase
du Mont Saint-Michel et le lycée Jean-Talon. »
Particularité de cette étape, elle nécessite la

traversée des ponts du Canal, de la Marne et
de la voie ferrée Sncf pour connecter le réseau

à la rive droite.
«  C'est une
opération un
peu technique,
qui consiste à
fixer des sys-

tèmes de supportage pour installer les tuyaux
sous les tabliers des ponts. Le plus long reste
celui de la Marne, avec environ 130 mètres 

linéaires de tuyaux à accrocher. » Cette inter-
vention s'achèvera aux alentours du 21 octobre
et permettra de libérer l'une des deux voies
jusqu'ici condamnées de la route pénétrante,
qui relie les deux rives de Châlons. Dès lors,
les usagers pourront de nouveau emprunter la
bretelle menant vers la rue Romain-Rolland et
l'enseigne Lidl ou vers la rue Basse de Com-
pertrix. D'autres rues et avenues devraient être
rouvertes à la circulation à cette même
échéance : Normandie, Albert-Schweitzer, de
Fagnières, Morel, etc.
Prochaine et dernière étape : la mise en place
d'un capotage, une sorte de coffret en tôle des-
tiné à dissimuler les tuyaux sous les ponts.
« Tout a été validé par l'Architecte des bâti-
ments de France (ABF), précise Guillaume
Wende. L'idée, c'est d'avoir un ensemble 
esthétique, bien intégré au paysage et 
aux bords de Marne. Après cela, on arrivera
au terme du projet initial. » À l'arrivée, c'est-
à-dire mi-novembre, Cloé sera en capacité 
d'apporter sa chaleur à 125 points de livraison
et de produire 103 GWh d'énergie décarbonée
par an. L'équivalent des besoins de 10 000 lo-
gements environ.

Sonia Legendre

Les tuyaux du réseau de chaleur sont dissimulés sous les ponts du Canal
et de la Marne. © Engie

AMÉNAGEMENTS

Dernière ligne droite pour le réseau 
de chaleur à Châlons

La pénétrante bientôt partiellement
rouverte à la circulation



Les agricultrices fêtent aussi Octobre rose à Sarry
Portée par la commission des agricultrices de la FDSEA et la MSA Marne Ardennes Meuse,
une soirée théâtrale s'ouvrira à la salle des fêtes de Sarry le vendredi 11 octobre à partir de
19 h, pour promouvoir l'opération Octobre rose et la lutte contre le cancer du sein. À l'issue
de la pièce « Pas d'épée pour Damoclès » interprétée par la compagnie Entrées de jeu, plu-
sieurs associations et professionnels de la santé échangeront autour de la prévention avec
les participants. Infos et réservations : bvasset@fdsea51.fr - 06 71 71 32 80.

Une journée consacrée à la paralysie cérébrale
En écho à la journée nationale de la paralysie cérébrale, l'association EPH51 et ses parte-
naires proposent un temps fort autour de cette thématique, dimanche 6 octobre de 10 h 30
à 17 h au centre social de Schmit, à Châlons. Au programme : rencontres avec les repré-
sentants de l'Institut de motricité cérébrale de Paris et du comité Handisport Marne, témoi-
gnages, ateliers et démonstrations (boccia, tir à l'arc, musique adaptée, jeux de société),
concert, etc. Accès libre.

Nouveaux horaires d'ouverture pour la Grange aux livres
À compter de ce 6 octobre, la Grange aux livres, basée à Jalons (1, rue de l'Église), ouvrira
ses portes au grand public chaque premier dimanche du mois, de 9 h à 12 h et de 14 h à
18 h. Cette bouquinerie créée en 2015 réunit des milliers d'ouvrages vendus à petits prix
pour leur offrir une seconde vie, ainsi que l'exposition des « Tronches de Nerec », des œuvres
sculptées dans des livres signées Éric Audoin. 
Contact : 06 75 02 55 68, lagrangeauxlivres@gmail.com.

L'association Seconde mi-temps partage ses créations
Peinture, broderie, crochet, patchwork, dentelle au fuseau, etc. Les membres des ateliers
créatifs de l'association Seconde Mi-temps partagent leurs réalisations et quelques démons-
trations avec le grand public, samedi 5 octobre (de 14 h à 18 h) et dimanche 6 octobre (de
14 h à 17 h) à l'espace Gabriel Rigot (45 bis, avenue du Général de Gaulle, Châlons). 
Accès libre.

EN BREF
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Depuis des semaines, les habitants
du Verbeau et les artistes 
de la compagnie La Ktha planchent
sur un projet d'écriture autour des
aspirations citoyennes, qu'elles
soient politiques, philosophiques
ou anecdotiques. Rendez-vous 
ce week-end pour le découvrir.

I maginé par Furies et ses partenaires (bail-
leurs, commerces, centres socio-culturels,
écoles, etc.), le concept « Court-Circus »

vise à co-construire des projets en associant les
habitants des quartiers et diverses compagnies.
Le plus souvent, la création
de lien social dépasse large-
ment l'aspect purement artis-
tique. On se souvient, en
2017, de la mairie de plus de 20 mètres de haut
construite en carton par les familles du Verbeau
et l'équipe d'Olivier Grossetête. Et aussi, l'an
passé, des quelque 200 cartes postales dévoilées
partout en ville avec la complicité du collectif
Blöffique Théâtre. Ou comment laisser les sou-
haits et les rêves des citoyens s'exprimer libre-
ment sur le papier.

C'est un peu dans cet esprit que s'inscrit « On
veut », spectacle conçu en 2020 par La Ktha, une
compagnie de théâtre dont les créations ont la
particularité de s'installer au cœur des villes, aussi
bien dans des camions en mouvement que dans
des souterrains, des containers, sur les toits, etc.
À plusieurs reprises depuis 2023, elle a partagé
au Verbeau des rencontres et des ateliers d'écri-
ture autour de ce spectacle. L'idée : compléter la
phrase «  On veut  » dans une multitude de
langues, existantes comme imaginaires, et faire
résonner les revendications et les aspirations des
habitants, ici et maintenant. Peu importe qu'elles
soient politiques ou philosophiques, utopistes ou
au contraire terre à terre, mélancoliques ou dés-
opilantes, pourvu qu'elles vivent et se répondent

dans l'espace public.
Très vite, les participants se
sont appropriés l'exercice,
donnant naissance à une pre-

mière œuvre collective qui a trouvé toute sa place
sur les hauteurs du Verbeau. « On veut la fin du
pouvoir de l'argent », pouvait-on ainsi lire sur la
façade d'un des immeubles du quartier. Deux
jours plus tard, un agent missionné par le bailleur
social Nov'Habitat, propriétaire des lieux, pour-
tant partenaire de longue date avec Furies, a ef-
facé cette création. Bien sûr, elle reste en

mémoire de celles et ceux qui l'ont contemplée
ou initiée. Et d'autres feront
sans doute leur apparition
lors de la restitution du projet,
ce samedi. Le temps d'un
spectacle capable de prendre
des formes multiples, « On veut » questionnera,
plus encore après ce fâcheux épisode, notre quête
de mieux et notre rapport à la liberté, tant de rêver

que de s'exprimer et de militer.

Sonia Legendre

4 Restitution du projet 
« On veut » samedi 5 octobre 
à partir de 18 h, spectacle

« Viril(s) » de la compagnie Les Barjes dimanche 
6 octobre à 16 h, centre socio-culturel du Verbeau,
Châlons – Accès libre – Infos : furies.fr.

Il n'aura fallu que deux jours pour que l'oeuvre réalisée par les artistes et les habitants du Verbeau
soit effacée... © Furies

PROJET SOCIO-CULTUREL

Furies questionne la liberté d'expression 
au quartier du Verbeau

Une œuvre effacée
par le bailleur social

Le plein d'initiatives dans 
le Châlonnais pour Octobre rose

SOLIDARITÉ

C e week-end sera rythmé par bon nombre d'ini-
tiatives pour Octobre rose et la lutte contre le
cancer du sein. À Saint-Martin-sur-le-Pré, les

associations Animons Saint-Martin et Actions Croi-
sées, avec la Ligue contre le cancer et leurs partenaires,
organisent une soirée paella vendredi 4 octobre, de 
17 h à minuit sous la halle. Au menu : une sensibilisa-
tion à l'importance du dépistage et les interventions ar-
tistiques des collectifs Joies et Loisirs, Arabesk, Club
Country Two Cheppe et DJB Music. Les réservations
pour le repas sont closes, mais il est possible d'assister
aux animations et de faire un don (contact  :
asso.asm@gmail.com ou 06 80 40 70 90).
D'autres rendez-vous solidaires, portés par la commune
et les commerçants de Sarry, s'ouvriront les 5 et 6 oc-
tobre. Les places publiques et les boutiques seront 
décorées aux couleurs d'Octobre rose et plusieurs ani-
mations s'installeront au cœur du village le samedi :
ateliers de prévention, collecte de soutiens-gorges,
tombola, dégustations, balades à poneys ou encore
concert folk avec le duo Nouzaut' Two of Us 
(à 11 h 30, place du Commerce). Le lendemain matin,
dimanche 6 octobre dès 9 h, les plus sportifs pourront
partager l'une des trois marches (6, 10 ou 13 km) 
proposées par le club omnisports (accès libre).
Du côté de Fagnières, la Protection civile et ses partenaires prévoient également une soirée « Nuit des
talents » samedi 5 octobre (18 h 30, salle André Gallois, sur réservation au 06 03 40 68 65), en présence
d'une dizaine d'artistes du cru, une marche de 5 ou 10 km dimanche 6 octobre (départs à 10 h et
10 h 15 depuis le parvis d'André Gallois) et une « zumba party » dans la salle (dimanche 6 également,
à partir de 16 h).

S.L

Le duo folk que forment Leïla et Yves
Lambert­Delettre se produira à Sarry. 
© Audrey Rallut Photographie

Diversité des langues
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La Fête de la science s'invite
dans le vignoble marnais

ANIMATIONS

C 'est l'une des nouveautés au
programme de la Fête de la
science cette année. Intitu-

lées « Cultivons les sciences dans
les vignes », deux rencontres s'ins-
talleront dès 17 h 30, jeudi 10 puis
vendredi 11 octobre, aux loges de
vignes de Nogent-l'Abbesse et de
Chigny-les-Roses, dans la Mon-
tagne de Reims. Ces deux créations
contemporaines ont été fabriquées
fin avril par des équipes mêlant 
architectes et étudiants, lors du pro-
gramme « Architecture en Cham-
pagne » que portent Châlons Agglo
et ses partenaires.
Celle de Chigny se compose de ma-
tériaux recyclés, notamment du
bois massif et des ardoises ayant
appartenu à l'église du village, et a été baptisée « La Roseraie » en clin d'oeil à Louise Pommery qui entreprit,
voici plus d'un siècle, de cultiver des roses autour de son chalet campagnard. Invitée pour l'occasion, la pro-
fesseure de chimie émérite Janine Cossy, rémoise de naissance et membre de l'Académie des sciences, inau-
gurera l'édifice en présence du maire de Chigny-les-Roses et des présidents des associations Accustica et
Architecture en Champagne. Petits et grands pourront ensuite profiter d'ateliers à la fois ludiques et pédago-
giques portant sur l'eau et la vigne, la biodiversité et l'importance de la préserver. Plusieurs vignerons et cher-
cheurs de l'Université Reims Champagne-Ardenne (Urca) guideront les curieux à travers des expériences
scientifiques visant à vulgariser et à mieux aborder ces enjeux.

Sonia Legendre

4 Fête de la science aux loges de vignes de Nogent-l’Abbesse et de Chigny-les-Roses, jeudi 10 
et vendredi 11 octobre de 17 h 30 à 20 h - Gratuit – Infos : 03 26 50 61 26, contact@accustica.org.

La loge de vigne de Chigny­les­Roses accueillera la Fête de la science
cette année. © l'Hebdo du Vendredi

Devenu un symbole de la capitale
du champagne en seulement
quelques années, le ballon captif,
qui ne vole pas assez, coûte cher à
la municipalité. Cette dernière 
attend les conclusions d'un audit
pour décider ou non de le garder.

L e ballon captif est en sursis. Ce n'est plus
un tabou depuis le mois de janvier dernier
et l'annonce faite en conseil municipal par

la maire d'Épernay Christine Mazy : « Le ballon
captif est déficitaire. Nous allons mener une
étude pour savoir s’il est opportun de le mainte-
nir ou de le supprimer, en tenant compte des
conséquences juridiques et financières  ».
Depuis, neuf mois se sont écoulés et les derniers
chiffres qui sont tombés, ceux de 2023, confir-
ment les données compilées les années précé-
dentes. Covid ou pas, le ballon captif ne décolle
toujours pas, au sens propre, comme au sens fi-
guré. En 2022, l'engin n'avait pu prendre les airs
que durant 40 % du temps d'ouverture au public,
emmenant à son bord 13 735 passagers. En 2023,
ce fut encore pire, avec seulement 31 % de temps
de vol et  11 176 voyageurs embarqués. 
« Après des débuts prometteurs en 2019, première
année complète d'exploitation, le covid est passé
par là et la reprise en 2022 a été difficile », a
rappelé Christine Mazy, lors de la séance du

conseil municipal qui s'est tenue lundi 30 septem-
bre. Lors de cette année
inaugurale, 22 546 per-
sonnes avaient pris
place dans le ballon,
soit un chiffre proche
des objectifs espérés au
moment du lancement
du projet et fixés à 25 000 visiteurs par an.

« À la fin du mois de juin de cette année, le ballon
avait accueilli 88 104
passagers depuis son
ouverture, il en aurait
fallu 150 000 pour ap-
procher l'équilibre fi-
nancier  ». Ainsi, tous
les ans, malgré des

subventions d'exploitation se montant à près de

185 000 €, les comptes de la machine volante
sont dans le rouge, avec un déficit de 63 429 €
en 2022 et de 24 230 € en 2023. « C'est un crève-
cœur que les conditions climatiques ne permet-
tent pas plus régulièrement le vol d'un ballon qui
est devenu un étendard d'Épernay, complétant
son image de capitale du champagne, a déclaré
la maire. Mais après six ans d'exploitation, cette
situation, liée manifestement au changement cli-
matique, est devenue un fait. »
Comme annoncé lors du débat d'orientation bud-
gétaire, en fin d'année dernière, un audit de l'ac-
tivité du ballon a été confié à un cabinet d'avocats
pour un coût de 27 000 € « La SPL, société qui
gère le ballon, est privée, donc avec des contrats
privés pour son personnel, a expliqué Christine
Mazy. Nous ne disposons pas de l'expertise suf-
fisante en interne pour réaliser une telle analyse.
Par ailleurs, le code des collectivités territoriales
interdit que le personnel de la ville contribue aux
procédures qui pourraient être nécessaires de-
main, car la collectivité est actionnaire de la so-
ciété. » Cet audit, « qui n'a pas vocation à être
diffusé », sera envoyé à tous les conseillers mu-
nicipaux. « C'est le conseil municipal qui déci-
dera si la ville a les moyens de garder le ballon
ou pas », a conclu la maire d'Épernay.
Le prochain conseil municipal est programmé le
18 novembre.

Julien Debant

La survie du ballon captif sera décidée lors d'un prochain
conseil municipal. © l'Hebdo du Vendredi

TOURISME

Le ballon captif d'Épernay ne tient plus qu'à un fil

Le ballon captif ne décolle 
toujours pas, au sens propre,
comme au sens figuré

La Reims Champagne Run 
arrive à grands pas

COURSE

L es Rémois qui habitent
le centre-ville et ses
abords ont déjà pu s'en

rendre compte grâce aux dif-
férents panneaux d'interdic-
tion de stationner qui
fleurissent çà et là : la Reims
Champagne Run se rap-
proche. Le grand événement
dédié à la course à pied orga-
nisé par Playground Events se
déroulera les samedi 12 et 
dimanche 13 octobre avec,
une nouveauté cette année,
un 5 km à allure libre
qui partira du parc de Cham-
pagne le dimanche matin.
Jusqu'à 2 000 participants
peuvent s'y inscrire gratuite-
ment. Le samedi, à partir de
14 h, la course des P’tits
Rèmes mettra aux prises des
enfants de 6 à 14 ans, sur des
parcours allant de 400 m à 2
km, toujours au parc de
Champagne (gratuit sur ins-
cription). Puis, le dimanche
sera à nouveau le théâtre des
10 km de Rémus, du semi des Rois (déjà complet) et du sacré trail, soit 97 km à travers
les vignes, les forêts et les côtes du parc de la Montagne de Reims, à parcourir en solo
ou en duo. L'an passé, pour sa première édition, la Reims Champagne Run avait ras-
semblé environ 13 000 participants.

L’an passé, l’événement avait rassemblé 
13 000 coureurs. © Playground Events
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La restauration des 30 verrières de
l'église du quartier du Chemin Vert
se poursuit. Malgré un mécénat
très important, il manque encore
150 000 € pour mener ce projet
à bien, d’ici à 2025

A lors que l’église Saint-Nicaise ouvre ex-
ceptionnellement ses portes pour ac-
cueillir quelques journalistes en ce

mercredi après-midi venteux, un homme entre
pour se recueillir. Il a été baptisé en 1935 et s’est
marié au sein de cette bâtisse construite dix ans

avant sa naissance, au cœur de la cité-jardin du
Chemin Vert. Il lève les yeux et profite de ce rare
moment pour admirer les magnifiques anges en
verre, moulés par le célèbre maître verrier René
Lalique dans les années 1920, qui ont repris leur
place récemment. « C’est un vrai miracle, les
anges nouveaux sont arrivés et ils ont fabriqué
de la lumière », se réjouit, extatique, Ghislain de
Montgolfier, président des Amis de Saint-Nicaise
du Chemin-Vert, en contemplant les dix verres
moulés réinstallés progressivement depuis 2022.
Il faut dire que cela fait plusieurs années que son
association se démène pour voir ce projet aboutir.
La fragilisation de l’édifice et la dégradation des
verrières ont contraint à la dépose des anges, en
2016, remplacés par des copies numériques, en-
core visibles aujourd’hui. Suivi par l’État, via la
direction régionale des affaires culturelles (Drac)
qui s’est engagée à subventionner la moitié du
budget, ce projet à 1,8 M€, incluant la restaura-
tion des verrières et des façades, est également
accompagné par la Fondation du patrimoine.  
« C’est le plus important chantier de mécénat de
la délégation Champagne-Ardenne », livre Ber-
nard de Lauriston, responsable régional à la Fon-
dation du patrimoine. Une impressionnante
somme de 750 000 € a ainsi été promise d’ici à
2025 pour ce chantier d’exception, impliquant la
Manufacture Vin-
cent-Petit, spécialiste
du vitrail basée à
Troyes, et Le Bâti-
ment associé pour la partie ferronnerie et décors
peints. Dix-huit entreprises, « de tous types », ont

abondé pour 75 % de ce montant. « La difficulté,
c’est qu’il reste 150 000 € à trouver, avance le

responsable de la
Fondation du patri-
moine. On compte
sur les Rémois, les

amoureux de Lalique et du quartier, même si on
sait que le contexte économique est délicat. »

Pour les convaincre, la meilleure façon est encore
de les encourager à franchir les portes de l’église
Saint-Nicaise afin qu'ils constatent que leur don
servira un projet unique dans l’histoire patrimo-
niale rémoise.

Simon Ksiazenicki

Cinq verrières représentant des grands anges, restaurées. © l'Hebdo du Vendredi

Ghislain de Montgolfier, président des Amis de
Saint­Nicaise du Chemin­Vert. © l'Hebdo du
Vendredi

PATRIMOINE

Les anges de Saint-Nicaise 
reprennent de la hauteur

La prestigieuse maison de
champagne installée sur la colline
Saint-Nicaise ouvre son nouveau pa-
villon Nicolas Ruinart à partir
de vendredi. Un projet artistique
et œnotouristique qui entend
s'adresser aussi bien aux touristes
qu'aux Rémois.

À  deux pas du domaine Vranken Pom-
mery, presque aussi célèbre pour son
champagne que pour ses expositions

annuelles d’art contemporain, un autre grand
nom du champagne s’ouvre au monde et aux ar-
tistes. Fondée en 1729, Ruinart a beau être la pre-
mière des maisons de champagne, son siège
installé sur les hauteurs de la colline Saint-Nicaise
depuis la fin du XVIIIe siècle n’est pourtant pas
le plus connu. Jusqu’ici, seules ses crayères mo-
numentales, inscrites sur la Liste du patrimoine
mondial de l’Unesco et dont la plus profonde at-

teint 38 mètres, étaient ouvertes à la visite, mais
cela va changer dès ce vendredi 4 octobre.
« Il y avait une saturation des caves, on refusait
beaucoup de monde, explique Frédéric Dufour,
directeur général de la prestigieuse maison inté-
grée au groupe de luxe LVMH. Une maison
comme la nôtre se doit d’offrir les visites les plus
qualitatives possible, tout en s’ouvrant à tous les
publics. » C’est le projet qui vient d’aboutir après
trois ans de travaux menés sur son site historique,
vaste de 2,9 hectares, situé rue des Crayères. L’ar-
chitecte japonais Sou Fujimoto a imaginé le pa-
villon Nicolas Ruinart, une construction
contemporaine et majestueuse de 1 400 m², en
pierre blonde de Soissons, dont la forme courbée
et la luminosité rappellent le flacon iconique de
la maison. On y retrouve une boutique, un bar à
champagne ainsi qu’une terrasse et, tout autour,
un parc classé de 7 000 m², garni d’une vingtaine
d’œuvres spécialement créées pour la maison par
des artistes mondialement reconnus.
La petite révolution, c’est que « ce site est ouvert
gratuitement et à tous, comme un musée à ciel

ouvert, explique Caroline Carton, responsable
des projets culturels et expériences de Ruinart.
Ça change radicalement le visage de la maison. »
Issue du monde de la culture, la jeune femme a
été recrutée spécialement pour mettre en valeur
cette partie événementielle, une véritable nou-
veauté pour Ruinart. Elle est déjà en contact avec
les structures culturelles locales, dans l'idée de
«  faire de ce lieu un nouveau pôle culturel à
Reims. » 

Une ambition toute trouvée pour célébrer le tri-
centenaire de la maison, en 2029. « On recevait
25 000 personnes par an, on espère doubler ra-
pidement la fréquentation », ambitionne le direc-
teur général, Frédéric Dufour. D’une dizaine de
personnes, il y a quelques années, l’équipe « hos-
pitalités » de Ruinart en compte aujourd’hui pas
loin de 40.

S.K

Le pavillon Nicolas Ruinart, une boutique, un bar à champagne
et une cave pour les invités de marque. © l'Hebdo du Vendredi

CHAMPAGNE

La maison Ruinart
s'ouvre au monde

Encore 150 000 € à trouver



EMPLOI
FORMATION

Cap 
sur l’avenir

Du 4 au 10 octobre 2024

NOTRE DOSSIER



10
www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Du 4 au 10 octobre 2024EMPLOI
FORMATION

L'Université de Reims
Champagne-Ardenne vient
d'inaugurer sa nouvelle offre de
formation, forte de plus
de 150 diplômes, avec l'objectif
de s'adapter au marché du travail
actuel et aux besoins du futur.

L 'attractivité d'un établissement d'en-
seignement supérieur ne se décrète
pas, elle se construit. L'Université de

Reims Champagne-Ardenne (Urca) l'a bien
compris, menant, depuis plusieurs années,
un travail de fond sur la rénovation de son
patrimoine, mais aussi sur les services à
destination de ses étudiants, et bien sûr, sur
son offre de formation. Renouvelée en cette
rentrée 2024, elle est forte de 152 di-
plômes. « Cette offre vise à répondre 
aux évolutions du marché du travail
actuelles et aux besoins futurs, tout en
offrant aux étudiants des parcours diversi-
fiés et stimulants », déclare
le président de l'Urca,
Christophe Clément. 
En cette rentrée, les premiers
chiffres concernant les effec-
tifs de l'Urca tendent à démontrer que l'éta-

blissement champenois a effectué les bons
choix. En effet, cette année,
ce sont 28 110 étudiants qui
sont attendus sur les bancs
des facs de Champagne-
Ardenne, à Reims, mais aussi

à Troyes, Charleville, Châlons et Chaumont,

soit une augmentation de 1,4 % par rapport
à l'an dernier. La hausse est particulière-
ment significative pour les bachelors univer-
sitaires de technologie (BUT) qui
enregistrent une hausse de leurs effectifs 
de l'ordre de 9 %. « Les masters sont aussi
très demandés avec 7 000 candidatures de
plus », précise le président de l'Urca. Ceux
ayant trait à la science de la durabilité, au
droit de l'environnement, au droit pénal et
privé et à la psychologie sont les plus plé-
biscités.
Cette nouvelle offre de formation se dis-
tingue également par ses nouveautés, pen-
sées pour s'adapter à l'évolution des
secteurs professionnels et des avancées
technologiques et mieux
identifier les diplômes, à
l'image de la licence profes-
sionnelle domotique ou des
parcours axés sur l'intelli-
gence artificielle. L'amélioration de l'offre se
caractérise aussi par l'enrichissement de son
catalogue dans les domaines signatures de
l'Urca, rassemblés autour de l'Institut inter-
national en bioéconomie et environnement
Exebio. « Le taux d'insertion sur le marché
du travail des étudiants de l'Urca, quelques
mois après l'obtention de leur diplôme, est
de 95 % », assure Chistophe Clément.
L'attractivité d'une université se mesure
aussi à sa capacité à s'adapter et à prendre

en compte les grands enjeux du monde
d'aujourd'hui et demain. Ainsi, l'Urca a ins-
crit le développement durable (DD) et la
responsabilité sociétale (RS) au cœur de sa
politique. Cette démarche s'appuie sur une
ambition forte : obtenir le label DD&RS d'ici
2028. C'est dans ce contexte que l'établis-
sement champenois a choisi de déployer,
dès cette année, une formation obligatoire
à la transition écologique pour un dévelop-
pement soutenable (TEDS) pour tous ses
étudiants de licence. Ce module compre-
nant 30 heures d'enseignement, sera suivi
en 2e année. « Sanctionné par un test », il
se structure autour de trois blocs : planète
et crise écologique, humanité et crise so-

ciale, et sujets en débat.
L'Urca est l'un des premiers
établissements en France à
mettre en place ce type d'en-
seignement transversal.

« L'objectif est de sensibiliser les étudiants
aux enjeux écologiques et sociétaux actuels
en leur offrant une compréhension globale
des défis qui façonnent le monde d'au-
jourd'hui ». Un beau défi, sachant que l'Urca
s'est engagée à diminuer de 20 % d'ici à
2026 ses émissions de gaz à effet de serre
et que 42 % de celles-ci sont directement
liées à la mobilité de ses étudiants.

L'Urca est l'une des premières à proposer un enseignement transversal sur l'écologie. © l'Hebdo du Vendredi

La transition écologique au programme 
de tous les étudiants de l'Université de Reims

La rentrée de l'Urca en quelques chiffres 
Pour encadrer ses 28 110 étudiants, dont 40 % sont boursiers et plus de 10 % viennent
d'un autre pays que la France, l'Urca dispose d'un budget de 280 M€. L'établissement
emploie ainsi 2 500 personnes, dont 850 enseignants-chercheurs. À cet effectif, s'ajou-
tent des dizaines de professeurs vacataires.
Avec 7 590 inscrits, le pôle santé est le plus important, devant les lettres et sciences hu-
maines et ses 3 935 étudiants. De son côté, l'Institut national supérieur du professorat et
de l'éducation est celui dont le nombre d'élèves a le plus progressé. Il accueille ainsi 1
967 élèves, en hausse de 16 %.
Reims reste de très loin la ville concentrant le plus d'étudiants de l'Urca, avec 23 331 ins-
crits sur son territoire. Suivent ensuite : Troyes (environ 3 000 inscrits), Charleville (840),
Châlons (560) et Chaumont (280).  

S'adapter aux 
enjeux de demain

Des inscriptions 
en hausse
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Si le travailleur du vignoble 
champenois réalise des tâches
identiques à ses homologues 
des autres régions, sa convention
collective présente quelques 
spécificités intéressantes.

A lors que la vendange s’est récem-
ment terminée pour les quelque 
120 000 saisonniers mobilisés, le

travail se poursuit dans les vignes et les centres
de production. Toute l’année, des ouvriers vi-
ticoles sont recherchés dans les 390 maisons,
les 125 coopératives et chez les 16 200 vigne-
rons que compte l’appellation Champagne. 
Devenir ouvrier viticole ne nécessite pas de di-
plôme spécifique, même s’il est grandement
conseillé de suivre certaines formations en vi-
ticulture, proposées par les CFA ou les lycées
agricoles, pour acquérir des bases solides et
prétendre à un meilleur salaire. Tel un certificat
d’aptitude professionnelle agricole (CAPA) mé-
tiers de l’agriculture ou un brevet profession-
nel agricole (BPA) travaux de la vigne et du vin,
deux formations qui se préparent en deux ans
après la 3e.
L’ouvrier viticole intervient à chaque étape de

la production du raisin, en suivant le cycle na-
turel de la vigne. En hiver, il taille les ceps pour
préparer la vigne à la production. De mars à
août, il lie les brins de vignes, retire les bour-
geons inutiles, relève, palisse et rogne les
vignes et enfin traite les plants pour les proté-

ger des maladies. Le point culminant reste les
vendanges, où les ouvriers récoltent, la plupart
du temps aux côtés de saisonniers, le fruit de
leur travail qui sera transformé en précieux
champagne.
En matière de rémunération, le prestige de

l’appellation ne rejaillit pas forcément sur 
les salaires de base, même si la région pré-
sente tout de même quelques spécificités. 
Théoriquement, un ouvrier viticole débutant
est ainsi payé au SMIC, soit 1 766,92 € brut
(1 398,70 € net). Spécificité de la Cham-
pagne, sa convention collective définit des sa-
laires plus intéressants, puisque le plus bas
débute à 1 783,60 €, montant qui augmente
dès le 2e mois. Un ouvrier vigneron ayant mis
en pratique, pendant plus de trois ans, soit son
CAP de viticulture, soit son diplôme de taille
complété par celui de greffage ou de machi-
nisme agricole, pourra prétendre à quelque 
2 300 € brut, avec moins de trois ans d’an-
cienneté. 
En outre, les employeurs, représentés notam-
ment par l’Union des maisons de Champagne
(UMC), mettent en avant plusieurs avantages
sociaux tels une rémunération sur quatorze
mois accordée après trois ans, l’intéressement
et/ou la participation dans les entreprises de
plus de 50 salariés ou encore des frais de
santé du salarié et des membres de sa famille
remboursés à concurrence de 100 % du tarif
de la Sécurité sociale.

La taille, effectuée de novembre à mars, est l'une des premières grandes étapes du travail de la vigne. 
© l'Hebdo du Vendredi

Ouvrier viticole, un métier spécifique 
en Champagne



Le CFA du BTP de la Marne  
se positionne comme un acteur 
incontournable de la formation 
professionnelle aux métiers du 
Bâtiment et des Travaux Publics. 
Souvent perçu uniquement comme 
un centre dédié aux formations  
en CAP par apprentissage, le CFA 
situé à Reims offre en réalité  
un éventail complet de diplômes 
et de certifications allant 
jusqu’au bac+5. 

Au-delà des formations classiques, BTP CFA 
Marne propose des Titres Professionnels (bac+2) 
et des BTS (bac+2) qui répondent aux aspira-
tions des jeunes diplômés du baccalauréat. En 
effet, le CFA de Reims propose des formations 
ciblées telles que le Titre Professionnel Conduc-
teur de Travaux du Bâtiment et du Génie Civil, 
qui prépare les futurs chefs de chantiers à gérer 
des équipes et des projets complexes. De même, 
le Titre Professionnel Chargé d’Accompagne-

ment en Rénovation Énergétique du Bâtiment 
répond aux enjeux actuels de la transition éco-
logique, formant des spécialistes capables d’op-
timiser l’efficacité énergétique des bâtiments. 

Les passionnés de nouvelles technologies peu-
vent se tourner vers le BTS Fluides Énergie Do-
motique, qui les prépare aux innovations 
technologiques du secteur. Pour une approche 
plus généraliste, le BTS Bâtiment offre une for-
mation solide qui ouvre de nombreuses portes. 
Les étudiants visant des postes à haute respon-
sabilité pourront également s’orienter vers le Di-
plôme d’Ingénieur du CNAM, spécialité BTP 
(bac+5). À noter qu’une nouveauté attend les fu-
turs alternants pour la rentrée 2025 : un BTS 
Électrotechnique, permettant d’acquérir les com-
pétences nécessaires à la conception, l’installa-
tion et la maintenance des systèmes électriques. 

Choisir BTP CFA Marne, c’est opter pour une 
pédagogie alliant théorie et pratique. Les appre-
nants bénéficient d'un enseignement alliant pé-
riode au CFA et en entreprise : c'est la force de 
l'alternance !  Véritable Campus, le CFA de 

Reims est doté d’équipements modernes, inté-
grant les dernières technologies afin d’offrir une 
formation adaptée aux réalités du terrain. 
L'accompagnement personnalisé est par ailleurs 
un atout majeur : tout au long de son parcours, 
chaque alternant bénéficie d’un suivi individua-
lisé garantissant une intégration réussie dans le 
monde professionnel. 

BTP CFA Marne se révèle être bien plus qu’un 
simple centre de formation. Grâce à une offre di-

versifiée et adaptée aux besoins du marché, le 
CFA du Bâtiment et des Travaux Publics de 
Reims ouvre les portes d’un avenir prometteur 
pour les jeunes talents de la région. 

PUBLIREDACTIONNEL

Du CAP au Diplôme d’Ingénieur : BTP CFA 
Marne vous ouvre toutes les portes 

LICENCE

CAP
BAC
PRO

INGÉNIEUR

MASTER

BTS
BUT

BP

Des formations diversifiées 
pour tous les profils

Pourquoi choisir le CFA  
du BTP de la Marne ?

� Pratique : www.btpcfa-grandest.fr
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G rand-messe des ac-
teurs de la filière
champagne, le

salon Viti Vini se tiendra du
15 au 18 octobre, au Mille-
sium d’Épernay. Organisée
par le Club des entrepre-
neurs champenois, cette 
13e édition réunira 205 expo-
sants des industries connexes
au champagne et plus de
15 000 visiteurs et fera à
nouveau la part belle à l’em-
ploi et à la formation. La
passerelle des métiers à
l’emploi, animée par la Mis-
sion locale, en collaboration
avec les organismes de formation et le soutien de la région Grand Est, est un espace
dédié de 400 m² qui proposera de faire connaître la diversité des métiers de la filière
champagne et les nouvelles modalités de recrutement, de favoriser la rencontre et
d'échanger avec les entreprises, de montrer les innovations technologiques et de
promouvoir les savoir-faire au sein des établissements de formation. Un bar à jobs,
animé par les acteurs de l’emploi, présentera des offres de formation, d’emploi et
de stage dans les secteurs de l’agriculture, la viticulture, l’œnotourisme et l’industrie.
Les CV pourront être déposés par les candidats et les offres d’emploi par les entre-
prises. Côté animations, le travail champenois, du pied de vigne à la bouteille de
champagne, se révélera à travers des ateliers, des tests, un simulateur de conduite
d’enjambeur ou encore un escape game, baptisé « Vie-Gne à l’emploi ».

4  Salon Viti Vini, du mardi 15 au vendredi 18 octobre, Le Millesium, Épernay. 
Informations auprès de la Mission locale au 03 26 55 73 00

Viti Vini, le rendez-vous 
de l'emploi champenois

La passerelle des métiers à l’emploi, 400 m² dédiés 
à l’emploi et la formation. © l'Hebdo du Vendredi

S elon une étude publiée en septembre
par l'Insee, s'appuyant sur des données
de 2021 et 2022, avec un revenu de

2 582 € par mois, la zone d'Emploi (ZE) d'Éper-
nay est celle affichant le salaire net moyen
dans le privé le plus élevé de toute la région
Grand Est, juste devant les ZE alsaciennes de
Saint-Louis (2 553 €) et Strasbourg (2 530 €).
C'est environ 10 % de plus que la moyenne ré-
gionale. À l’inverse, dans celles de Chaumont,
Remiremont et Saint-Dié-des-Vosges, le salaire
net moyen en équivalent temps plein est infé-
rieur à 2 200 € mensuels. La ZE de Reims se
situe dans la moyenne haute de la grande ré-
gion et celle de Châlons tout juste dans la
moyenne qui s'établit à 2 360 €. Pour l'Insee,
ces écarts s’expliquent en partie par des diffé-
rences de composition sectorielle et de répar-
tition des catégories socioprofessionnelles selon les territoires. Dans certaines ZE, le poids de
l’industrie contribue à augmenter la moyenne des rémunérations. Par exemple, dans la ZE d’Éper-
nay, 39 % des salariés du secteur privé travaillent dans l’industrie, ici dominée par le secteur du
champagne, contre 28 % dans la ZE de Chaumont. De plus, la répartition des diverses catégories
socioprofessionnelles dans l’ensemble des postes occupés diffère également entre les ZE. Dans cer-
taines d’entre elles, la part des cadres est la plus élevée du fait d’un nombre plus important de
grands établissements ou de centres de décision. Cependant, la moitié des salariés du secteur privé
gagnent en fait moins de 2 016 € nets par mois, traduisant, selon l'Insee, une forte concentration
des salaires dans le bas de la distribution. Là encore, la ZE d'Épernay se démarque avec un salaire
médian de 2 150 €, soit le plus haut de tout le Grand Est. À l'inverse, ce salaire médian s'établit à
1 870 € dans la ZE de Forbach.

La zone d'Épernay affiche le salaire
moyen le plus élevé du Grand Est

Niveau de salaire mensuel moyen par zone d'emploi 
dans le Grand Est en 2022. © Insee
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C'est autour de l'ancien site 
des Magasins généraux que 
déménageront, d'ici à 2026, 
deux établissements 
d'enseignement supérieur rémois :
l'école de commerce Neoma 
et l'ÉSAD, consacrée à l'art 
et au design.

C ’est là-bas que se trouve, en partie,
l’avenir de Reims. Ancienne zone in-
dustrielle très active après la Seconde

Guerre mondiale, la zone du port Colbert a
depuis été désertée, mais s’apprête à retrou-
ver une seconde vie, comme en témoignent
les grues déployées depuis plusieurs mois. 
Autour du bâtiment des anciens Magasins
Généraux, préservé pour devenir le totem du
futur quartier, les friches ont été rasées pour
laisser la place à toute une série de projets
centrés sur l'enseignement et l'innovation. Ce
programme ambitieux est porté par les
constructions en cours de
deux établissements d'en-
seignement phares de la
ville : d’un côté l’école de
commerce Neoma, qui y
construit son nouveau campus pour un bud-
get de 110 M€, de l'autre la nouvelle École

d'art et de design (Ésad) de Reims pour 
35 M€. 
Imaginé par le cabinet
d'architectes danois Hen-
ning-Larsen, Neoma déve-
loppera 35 000 m² de

surface utile au sein de plusieurs bâtiments,
tous reliés par un hall dédié à la vie estudian-

tine. Il disposera notamment de 85 salles de
classe, de deux amphis de 120
places, d'un espace événe-
mentiel, avec un auditorium
d'une capacité de 750 places
et accessible depuis l'extérieur
de l'établissement. Sur ce campus, Neoma
pourra accueillir jusqu'à 7 000 élèves, contre

4 700 dans ses actuels locaux, répartis sur
deux sites dans le quartier Croix-Rouge. Très
ambitieux, ce projet représente un investisse-
ment d'environ 110 M€, principalement fi-
nancé par l'école elle-même, avec le soutien
du Grand Reims et de la région Grand Est qui
apportent 10 M€ chacun. 
Fondée en 1748, l'Ésad occupe actuellement
des locaux vieillissants rue Libergier, mais
aussi un site près du planétarium. Dessiné par
l'architecte parisien Jean-Pierre Lott, le futur
bâtiment tout en béton et en courbes doit en
effet être l'un des totems du quartier du Port
Colbert. Conçu sur cinq niveaux et s'étalant
sur 9 000 m², il doit accueillir les 235 élèves,
mais l'effectif pourra être porté à près de 300
étudiants. Marquée par une grande verrière,
l'entrée principale s'annonce spectaculaire.
Les lieux, qui comprendront notamment un
auditorium et un amphithéâtre sur le toit, de-
vraient être régulièrement ouverts aux habi-
tants. Le coût des travaux est estimé à 35 M€
environ, financé par le Grand Reims avec le
soutien du Grand Est et de l'État. 

Alors que les deux établisse-
ments espéraient accueillir
leurs étudiants à la rentrée
2025, le maire de Reims
Arnaud Robinet a récemment

rectifié qu’il faudrait attendre un an de plus.

Les travaux vont bon train à l'emplacement des anciens Magasin Généraux de Reims. © l'Hebdo du Vendredi

Port Colbert, le futur pôle étudiant de Reims

Nés officiellement en 1974,  
les GRETA (Groupement  
d'Etablissements Publics Locaux 
d'Enseignement) sont des  
structures de l'Education Nationale 
qui organisent des formations 
dans la plupart des métiers.  
On peut aussi bien y préparer  
un diplôme du CAP au Bac +5,  
un titre professionnel, un diplôme 
d'État ou une certification  
de branche que suivre  
un simple module de formation.

C 'est la loi de 1971 relative à la promotion 
sociale, dite loi Delors, qui a donné 
naissance aux GRETA quelques années 

plus tard. Nous sommes alors dans la période 
post 68. Ce texte a ouvert le droit à la formation 
pour l'ensemble des salariés et les entreprises ont 
été tenues de participer au financement. De 
nombreux organismes de formation privés se 
sont alors créés. L'éducation nationale s'est dit 
qu'elle pouvait aussi former des salariés en pro-
fitant d'une richesse qu'elle possédait déjà : ses 
enseignants et ses locaux. C'est ainsi que les 
GRETA sont nés en 1974. Les établissements 
d’enseignements ont mis en commun leurs 
moyens humains et matériels dans le but de dé-
velopper des activités de formation continue. In-

tégré au tissu économique local, le GRETA CFA 
de la Marne actualise en permanence son offre 
de formation pour répondre aux exigences de 
ses partenaires et de ses clients. Avec ses 5 cen-
tres de formation implantés sur l’ensemble du 
département, le GRETA CFA de la Marne est 
au service des hommes, de leurs projets, de leurs 
entreprises et de leurs territoires. 
S’appuyant sur un savoir-faire reconnu, le 

GRETA CFA de la Marne vous accompagne 
pour mettre en œuvre les formations les mieux 
adaptées à la réalisation de vos projets et vous 
accueille au sein d’espaces de formations de 
proximité dans des filières professionnelles di-
versifiées : Bâtiment – Bureautique – Gestion – 
Comptabilité – Commerce – Banque – Assu-
rance – Industrie – Sanitaire et Social – Coiffure 
– Hôtellerie – Restauration – Alimentation – 

Formations Générales – Langues – Sécurité – 
Hygiène – Propreté – Transport– Maintenance 
des Véhicules – Bilan – Orientation Profession-
nelle. Ainsi, à travers 15 sites de formation sur 
le département, le GRETA CFA de la Marne 
aura accueilli en 2023 près de 4 700 stagiaires 
dont 490 apprentis pour près de 452 clients en 
mobilisant les compétences de 398 formateurs 
dont 336 vacataires… 
Nos équipes de conseillers en formation,  
coordonnateurs pédagogiques, formateurs et as-
sistants administratifs se mobilisent en perma-
nence pour mettre en œuvre des prestations de 
qualité et satisfaire à vos besoins. 

PUBLIREDACTIONNEL

processus certifié

Label qualité de l’Éducation nationale
pour la formation professionnelle

RÉPUBLIQUE FRANÇAISE

La certification qualité a été
délivrée au titre des catégories
d’actions suivantes :
Actions de formation
Bilans de compétences
Validation des acquis de l’expérience
Actions de formation par apprentissage

� Pratique :  
GRETA CFA de la Marne 

20 Rue des Augustins ·  
03 26 84 55 40

Le GRETA CFA de la Marne fête ses 50 ans !

Neoma pourra accueillir
7 000 étudiants

L'ESAD, un symbole
du futur quartier
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D édié aux étudiants, aux
futurs étudiants et à
tous les jeunes qui rê-

vent de voyager à l’internatio-
nal, le forum Time to Move se
tiendra le mercredi 16 octobre,
au stade Auguste-Delaune de
Reims. De 13 h à 18 h, les par-
ticipants pourront rencontrer
des experts de la mobilité 
internationale, qu’ils cherchent 
à étudier, travailler ou voyager
à l'étranger. Des ateliers, des
conférences et des espaces thé-
matiques, avec cette année un
focus spécial porté sur le Qué-
bec, permettront d’obtenir des
conseils concrets pour préparer un départ. Le Centre régional information jeunesse
(Crij) du Grand Est a ainsi convié des représentants d’Erasmus+, du volontariat euro-
péen, de chantiers internationaux, de la commission franco-américaine, de France Tra-
vail international, d’agences au pair ou encore du réseau programme vacances-travail
(PVT) pour répondre à toutes les questions des postulants.
Des ateliers seront proposés, sur inscription préalable en ligne, avec pour intitulés :
« Mon stage à l’international », « Mon année de césure à l’international », 
« Dix conseils pour gérer le changement » et « Apprendre une langue par soi-même ».
Sans oublier deux conférences : « Vivre, étudier et travailler au Québec » (à 14 h) et
« Partir à l’étranger, pourquoi pas moi ? » (à 15 h 30). Il est conseillé aux participants
de se procurer le programme, disponible en ligne, afin de préparer au mieux leur visite
en identifiant les exposants présents et les horaires des différentes animations.

4  Time to Move, mercredi 16 octobre, de 13 h à 18 h, stade Auguste-Delaune, Reims. Entrée libre. 
Infos : evenement@crij-grandest.fr / 07 49 42 80 94

Time to Move : un forum étudiant 
pour s'ouvrir au monde depuis Reims

Time to move, « the place to be » pour ceux qui désirent partir
à l'étranger. © Crij

Le GIP FCIP (Groupement d'Intérêt 
Public - Formation Continue et  
Insertion Professionnelle) est bien 
plus qu'un simple organisme  
de formation. Il est un véritable 
tremplin pour tous ceux qui  
souhaitent valoriser leur expérience 
et faire évoluer leur carrière.

G râce à la Validation des Acquis par 
l'Expérience (VAE), le GIP FCIP per-
met aux candidats de transformer 

leurs compétences acquises tout au long de leur 
vie en diplômes reconnus par l'État. Cette dé-
marche, qui valorise les parcours professionnels 
atypiques, répond à un double objectif : offrir 
aux personnes une reconnaissance officielle de 
leurs compétences et permettre aux entreprises 
de recruter des talents qualifiés. La VAE devient 
ainsi un véritable outil de promotion sociale.  

Le GIP FCIP ne s'arrête pas là. Il propose égale-
ment des formations qualifiantes, notamment les 
titres professionnels de Conseiller en Insertion 
Professionnelle et de Formateur pour Adultes et 
Médiateur Social. Des places sont encore dispo-
nibles avec une clôture des inscriptions en dé-
cembre. 
Le GIP FCIP mise sur une approche flexible : 
les formations sont accessibles en présentiel, à 

raison de 3 jours par mois, complétées par une 
plateforme e-learning. Cette souplesse permet 
aux professionnels de concilier travail et appren-
tissage tout en acquérant des compétences im-
médiatement utilisables. 

Toutes ces opportunités font du GIP FCIP un vé-
ritable moteur d'insertion et de professionnalisa-
tion, contribuant à la dynamique économique 
locale et ouvrant des perspectives enrichissantes 
pour tous. 

4 GIP FCIP - 17 bd de la Paix, 51100 Reims  
Tel. 03 26 61 65 65 - Site : www. gipfcip-reims.fr  
Mail : ce.gip@ac-reims.fr

PUBLIREDACTIONNEL

GIP FCIP de Reims :  
accélérateur de compétences
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E n 2012, le lycée
Pierre-Bayen de
Châlons a été,

après Châtellerault, le
deuxième lycée de France
à ouvrir une option « arts
du cirque ». Le lien avec
le Centre national des
arts du cirque (Cnac)
est évident, et cette
spécialité s'est d'ailleurs
co-construite, à l'origine,
en partenariat avec l'école.
Les signalements et les
plaintes pour des motifs
d'ordre sexuel déposées
par d'anciens élèves de
Bayen contre feu Pascal Vey, professeur de lettres et ex-codirecteur de l'option circas-
sienne, ont donné lieu à une enquête administrative de l'inspection générale de l'édu-
cation du sport et de la recherche (IGESR). Elle a été menée au sein de l'établissement
de février à juillet 2024. D'où la décision du recteur de l'académie de Reims, Vincent
Stanek, de ne pas recruter de nouvelle promotion pour la rentrée 2024-2025.
Une quinzaine d'élèves en classes de première et de terminale poursuivent néanmoins
ce cursus. Ils jonglent entre leur formation initiale et environ dix heures de pratique et
de théorie consacrées au cirque, à l'interprétation théâtrale, à l'histoire de l'art, à la
scénographie, etc. Le rectorat s'est engagé à relancer le recrutement des secondes
pour septembre 2025, après avoir redéfini le cadre et les modalités d'enseignement
de cette spécialité.

Au lycée Bayen de Châlons,
l'option cirque se poursuit 

Pas de nouveau recrutement pour l'option cirque du lycée Bayen cette
année. © l'Hebdo du Vendredi

Q uai 12. C’est le nom
donné au second site
de Campus Eductive

Reims, l’école qui grandit à vi-
tesse grand V. Installés depuis
cinq ans dans les anciens locaux
du champagne GH Mumm, rue
de la Justice, les effectifs de cet
établissement privé de forma-
tion sont passés de 300 à plus
de 1 000, l'an passé. Le centre a
donc dû pousser les murs. Rue
de la Petite Vitesse, au sein du
nouveau quartier issu de l'an-
cienne friche du Sernam, un
second campus a été aménagé
pour accueillir les nouvelles formations. 
L’originalité de cet établissement de proposer douze écoles, accessibles de bac à
bac+5, chacune dans un domaine de formation très spécialisé et dans l’air du temps :
communication et marketing, immobilier, graphisme et design, informatique et cyber-
sécurité, ressources humaines et, depuis la rentrée, luxe, vins et spiritueux, journa-
lisme, audiovisuel, photographie et mode. Les diplômes sont reconnus par l’État et 95
% des étudiants sont en alternance.  
Pour réussir cette croissance express, l'établissement rémois peut s’appuyer sur la force
de frappe du groupe Skolae, son propriétaire, qui rassemble 24 campus en France,
10 000 entreprises partenaires et 22 000 étudiants. Une inauguration, en présence
du président du réseau Skolae, est prévue le jeudi 17 octobre. Celui-ci en profitera
pour annoncer l'ouverture de nouvelles écoles à la rentrée de septembre 2025.

Campus Eductive Reims, 
petite école devenue grande

Le second campus s’est installé au 12, rue de la Petite Vitesse.
© l'Hebdo du Vendredi

Du pied de vigne
à la bouteil le

de champagne

escence

DANS LE CADRE DE LA

13ÈME ÉDITION

15•16•17•18
octobre 2024

au Millesium d’Epernay

Renseignements
Mission Locale 

des Pays d’Epernay, 
Brie et Champagne
03 26 55 73 00

      @passerellemetiersemploi

TRANSPORT - LOGISTIQUE

Rejoins le secteur du TRANSPORT
et deviens 

EXPLOITANT OU AFFRÉTER
Une carrière dynamique et passionnante t’attend !

FORMATION GOTRM* 

*Gestionnaire des Opérations de Transport Routier et Marchandises

EN ALTERNANCE
Du 01/10/24 au 08/08/25 - 15 jours en centre formation / 15 jours en entreprise 

Intégration possible jusqu’au 31/12/24

Plus de détails

Bac +2
Validation 

d’un

en 1 an

31 rue du Val Clair 

51000 Reims

03 26 50 66 00 

reims@promostrans.fr

Groupe Promotrans
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L 'observatoire des ingénieurs et scienti-
fiques de France (IESF) vient de publier
la 35e édition de son enquête natio-

nale, dans laquelle la profession est passée au
crible. Elle est réalisée auprès des anciens
élèves et diplômés scientifiques (bac + 5 et
plus) issus des écoles d'ingénieurs et chiffre à
1,25 million le nombre d'ingénieurs en France
en 2023. 46 500 ont été diplômés cette même
année, dont 5 % par la voie de l'apprentissage
ou de l'alternance. 29 % d'entre eux sont des
femmes, portant le taux global de féminisation
des ingénieurs en activité à 24,2 %, contre une
moyenne située entre 26 et 29 % depuis 2011.
Les filières généralistes restent les plus 
représentées (20 % des effectifs), quasiment à
égalité avec l'électronique, les télécommuni-
cations, l'informatique, le génie logiciel et la
cybersécurité (18 %). Au cours de leur carrière,
38 % des ingénieurs ont changé de spécialité.
Au chapitre de l'employabilité, l'étude révèle
que 85 % des trois dernières promotions ont
trouvé un poste en moins de trois mois, dont
64 % avant même la sortie de l'école ou de
l'université, et qu'un tiers des nouveaux diplô-
més sont embauchés dans de grandes entre-
prises, soit l'équivalent d'un peu plus de 5 000
salariés. Toujours en 2023, 149 760 recrute-
ments d'ingénieurs ont été comptabilisés en

France. La rémunération annuelle brute mé-
diane de cette profession s'établit à 64 000 €.
Autres enseignements de l'observatoire : 9 %
des ingénieurs refusent un emploi pour des
problématiques de logement et 80 % des in-
génieurs sont localisés dans 20 % du territoire
de la France métropolitaine. Le Grand Est

compte 25 % d'ingénieurs ayant toujours vécu
dans cette région et obtient une note de satis-
faction de 4,3 sur 5, contre 3,4 pour l'Île-de-
France et 4,7 pour la Bretagne.

L'étude de l'IESF fait état d'un taux global de féminisation de 24,2 % chez les ingénieurs en activité. © ITII

Les ingénieurs et les scientifiques
gardent la cote

C omme l'an passé, dans le cadre
du programme Erasmus +, les
apprentis du centre Alméa ac-

cueillent jusqu'au 11 octobre, à Châ-
lons, une dizaine de jeunes du lycée
d'Olozs, situé à Jihlava en République
tchèque. Ils feront découvrir à leurs
hôtes les formations qu'ils suivent dans
les domaines de la cuisine et de la coif-
fure, dégustations et démonstrations à
l'appui. Avec en prime des périodes
d'immersion dans les entreprises du
bassin local et plusieurs visites cultu-
relles.

Les apprentis 
d'Alméa reçoivent 
leurs homologues tchèques

L'an passé, les jeunes Tchèques et Châlonnais
avaient partagé leurs recettes de cuisine. 
© l'Hebdo du Vendredi
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À travers des actions concrètes
menées tout au long de l'année,
allant de l'aide alimentaire au 
soutien psychologique, le plus
grand établissement supérieur de
la région progresse en matière de
lutte contre la précarité étudiante.

É tudier coûte de plus en plus cher,
même dans les universités. Frais d'ins-
cription, logement, nourriture, trans-

port, téléphonie ou encore loisirs, les postes de
dépenses ne manquent pas. Alors quand on
possède le statut de plus important établisse-
ment d'enseignement supérieur du territoire,
on se doit d'être exemplaire en matière de
lutte contre la précarité. Avec 28 110 inscrits,
dont plus de 40 % sont boursiers, l'Université
de Reims Champagne-Ardenne a donc pour
mission d'accompagner les étudiants vers le
monde du travail, d'abord via les apprentis-
sages, mais aussi via le soutien qu'elle peut
leur apporter dans leur vie quotidienne. « Pro-
mouvoir le bien-être
de nos étudiants est
essentiel pour leur
réussite, assure le pré-
sident de l'Urca, Chris-
tophe Clément. Cela passe par des aides
matérielles et financières, mais aussi un accom-
pagnement dans le domaine de la santé ».

Si le volet social de l'Urca n'est pas une nou-
veauté, les moyens progressent à chaque ren-

trée. Pierre angulaire
de la stratégie de
l'établissement cham-
penois, l'épicerie so-
ciale de Reims

Agoraé, créée en 2015, bénéficie cette année
d'un soutien de 75 000 €, soit 25 000 € de
plus que l'an dernier. Elle accueille plus de

2 000 étudiants bénéficiaires « qui peuvent y
trouver des fruits et légumes à trois centimes le
kilo et de la viande à 40 centimes le kilo ».
L'Urca a aussi signé une convention avec le Se-
cours populaire qui a pris effet cette semaine.
Elle se traduit par la distribution de paniers so-
lidaires, « principalement composés de pro-
duits secs », sur les campus rémois Moulin de
la Housse et Croix-Rouge. 
L'aide est aussi matérielle, notamment avec le

prêt d'un ordinateur portable. Mille sont ainsi
disponibles auprès des bibliothèques universi-
taires, soit 200 de plus que l'an dernier, grâce
à un investissement de 131 000 €. D'autres
objets destinés à faciliter la vie des étudiants
peuvent aussi être empruntés : calculatrices,
vidéoprojecteurs, câbles, casques antibruit...
Le soutien peut également être financier. Tous
les frais liés aux activités du SUAPS ont ainsi
été supprimés pour tous les étudiants. Les ap-
prentis peuvent bénéficier d'une contribution,
à hauteur de 500 €, pour l'achat de matériel
informatique ou pour passer le permis de
conduire. « L'université emploie directement
400 de ses étudiants », rappelle d'ailleurs
Christophe Clément.  
Cette lutte contre la précarité passe aussi par
la santé. Dans ce domaine, l'Urca développe
plusieurs services, tous accessibles gracieuse-
ment. Les distributions de protections pério-
diques gratuites sont renouvelées, de même
que le service Nightline, une ligne d'écoute té-
léphonique pour les étudiants en détresse, ac-
cessible tous les jours à partir de 22 h.
Le soutien à la santé mentale est par ailleurs
renforcé par le recrutement d'un septième psy-
chologue et d'un psychiatre. « On utilise la réa-
lité virtuelle pour traiter certaines phobies »,
indique le président de l'Urca qui rappelle, lu-
cide, « que les étudiants ne vont pas tous
bien ».

Créée au bénéfice des étudiants les plus précaires à l'initiative d'Intercampus,
l'épicerie sociale Agoraé existe depuis 2015. © l'Hebdo du Vendredi

L'université renforce sa lutte contre la précarité 

L  e Bâtiment Christian Cabrol, qui marque l’abou-
tissement de la première phase de reconstruction 
du CHU, a ouvert ses portes tout récemment. Il 

offre, sur 8 étages, des locaux fonctionnels et des équipe-
ments de pointe au service de techniques médico-chirur-
gicales d'excellence. Une dynamique nouvelle est ainsi 
enclenchée : elle ouvre des perspectives enthousiasmantes 
tant aux professionnels du CHU qu'aux élèves et étu-
diants. 

L'Institut Régional de Formation (IRF), situé au cœur du 
CHU et à proximité immédiate des facultés de santé va 
bénéficier de cet élan. Il regroupe 11 écoles et instituts qui 
accueillent tous les ans plus de 1300 élèves et étudiants 
se destinant à des métiers paramédicaux. Il propose aussi 
une large gamme de formations continues aux profession-
nels en exercice. 

La force de l'IRF tient à la qualité de ses enseignements 
portés en grande partie par les équipes soignantes et de 
recherche du CHU et de l'Université. L'approche inter-

professionnelle, permise dès la formation, par le regrou-
pement de 11 écoles sur un même site, est également un 
atout incontestable. Les pédagogies déployées, nova-
trices, soutenues par des équipements multimédias der-
nier cri et par un centre de simulation   entièrement 
rénové, permettent de s'ajuster à tous les types d'appren-
tissages requis pour la formation des professionnels de 
santé de demain.

� Institut Régional  
de Formation CHU de Reims 
45 rue Cognac Jay 
51092 Reims cedex 
03 26 78 74 59 
www.chu-reims.fr/enseignement/irf

PUBLI RÉDACTIONNEL

Se former au CHU de Reims :  
le potentiel du Nouvel Hôpital au service 

des futurs professionnels de santé

Des paniers solidaires
distribués sur les campus



Au cœur du Campus Croix-Rouge, 
l’UFR des Sciences Économiques, 
Sociales et de Gestion (SESG) de 
Reims se distingue par son offre 
de formation reconnue et parfai-
tement en adéquation avec les 
besoins du territoire. Chaque 
année, la faculté ouvre ses portes 
à de nombreux étudiants, les pré-
parant à relever les défis sociaux, 
économiques et sociétaux actuels.

G râce à une offre de formation diver-
sifiée et adaptée aux aspirations de 
chacun, l’UFR SESG couvre un large 

spectre de disciplines en économie, gestion et 
sciences sociales. De la licence au master, en 
passant par des licences professionnelles, l’étu-
diant peut y trouver un cursus sur mesure, quelle 
que soit sa vocation. 

L’UFR SESG propose trois licences (Gestion, 
Économie, Sciences sanitaires et sociales), six 
licences professionnelles, quinze masters en 
gestion et management, trois masters en écono-
mie, un master interdisciplinaire en science de 
la durabilité et un master en développement so-
cial. Parmi les nouveaux diplômes ouverts cette 
année, le master science de la durabilité se dis-

tingue par sa nature interdisciplinaire, il prépare 
les étudiants aux métiers de la transition écolo-
gique. Ce cursus innovant répond à la demande 
croissante de professionnels capables de conce-
voir et de réaliser des études ainsi que des pro-
jets environnementaux, et d’accompagner les 
entreprises dans leur transformation écologique. 
La faculté offre également au sein du master 
analyse et politique économique un parcours 
inédit en France�: le master analyse économique 
du sport, axé sur les enjeux économiques ma-
jeurs de ce secteur d’activité. 
Les trois licences offrent aux étudiants souhai-
tant poursuivre une carrière médicale la possi-

bilité de suivre un parcours LAS (Licence Accès 
Santé), permettant d’accéder aux études de 
santé. 

L’UFR SESG se différencie par son accessibi-
lité, permettant à tous les étudiants de suivre des 
études de qualité. Avec un tutorat personnalisé, 
un suivi individualisé ouvert à chaque étudiant 
et un cadre d’études chaleureux, la faculté ac-
compagne chacun vers la réussite. La cohésion 

et l’entraide sont au cœur des valeurs de la fa-
culté, créant un environnement propice à l’épa-
nouissement personnel et académique. 
L’UFR SESG offre également une dimension 
internationale avec des stages à l’étranger, des 
échanges universitaires et une troisième année 
de licence en économie et gestion 100% en an-
glais. Ces opportunités permettent aux étudiants 
de développer des compétences linguistiques et 
une ouverture d’esprit essentielle dans un 
monde globalisé. 

L’ensemble des licences professionnelles et 
masters sont ouverts à l’alternance et à la for-
mation continue, tous ces diplômes connaissent 
un fort taux d’insertion professionnelle immé-
diate.  
Mais l’UFR SESG ne se contente pas de prépa-
rer à l’emploi, elle a pour ambition de former 
des citoyens responsables, capables d’analyser 
les grands enjeux de notre époque et d’y appor-
ter des solutions. Les programmes de formation 
sont constamment mis à jour pour suivre les 
évolutions sociétales, notamment dans les do-
maines de l’écologie, de l’économie et de la jus-
tice sociale. 
� Pratique : Faculté des Sciences  
Économiques, Sociales et de Gestion  
57 rue Pierre Taittinger 51571 Reims Cedex  
Tel. 03 26 91 38 26 -�www.univ-reims.fr/ufrsesg
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L'UFR SESG de Reims : un écrin 
pour les talents de demain

Un large choix  
de formations Un environnement propice 

à la réussite

Former les acteurs  
du changement

Venez nous rencontrer !
Forum Avenir Étudiant

Vendredi 29 nov  
& Samedi 30 nov 2024

  > Parc des expositions de Reims 

Salon Studyrama  
des études supérieures  

et de l’alternance de Reims
Samedi 18 janvier 2025

  > Centre des congrès Reims  

Journée Portes Ouvertes  
Samedi 1er février 2025  

  > Université de Reims  

     Champagne Ardenne 

Salon des Licences Pro 
et des Masters de l'UFR SESG

Mardi 4 mars 2025
  > Campus Croix-Rouge, Université  

     de Reims Champagne Ardenne
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L e mécénat initié en 2018 entre le
campus châlonnais des Arts et
métiers et Vinci énergies, filiale

du groupe leader dans le secteur de la
construction, vient d'être reconduit pour
trois ans. Concrètement, il permettra
d'accueillir d'autres élèves ingénieurs en
stages, en contrats d'alternance et en
périodes d'immersion sur divers projets,
au sein de Vinci et d'entreprises parte-
naires. Le tout agrémenté de visites de
sites industriels et de rencontres entre
les jeunes et les professionnels, pour tis-
ser davantage de liens avec l'école.

Le groupe Vinci s'engage
de nouveau à accueillir 
les Gadz'arts

Vinci Énergies et l'Ensam de Châlons ont
renouvelé leur mécénat. © Arts et métiers

T raditionnellement organisé place Foch
ou à la Mission locale, le forum « Pac
Taj » (à prononcer à voix haute !) s'ins-

talle pour la première fois au quartier du Ver-
beau, en lien avec le label « Cité éducative »
de la ville de Châlons. Sa vocation : faire
connaître au plus grand nombre toute la di-
versité des métiers de la défense et de la sé-
curité. « Il s'adresse à tous les publics, souligne
Viviane Queval, chargée de communication à
la Mission locale de Châlons. Aux jeunes, étu-
diants ou en apprentissage, mais également
aux personnes en recherche d'emploi et aux
salariés qui envisagent une reconversion ou
souhaitent s'engager dans des missions ci-
toyennes en parallèle de leur travail. En deve-
nant sapeur-pompier volontaire ou bénévole à
la Protection civile, par exemple. Ce forum
donne l'occasion de découvrir de nouveaux
horizons ou de confirmer un projet. On espère
accueillir une centaine de visiteurs. »
Les stands d'une vingtaine de partenaires se
répartiront sur l'esplanade et au gymnase du
Verbeau, proposant diverses démonstrations :
engins militaires, ambulances, cynotechnie,
sports de combat, initiations aux gestes de pre-
miers secours, etc. Les régiments de Mourme-
lon, Suippes et Mailly-le-Camp ont répondu
présents, accompagnés du Centre d'informa-

tion et de recrutement des forces armées
(Cirfa). Le grand public pourra également
échanger avec les représentants du Service
départemental d'incendie et de secours (SDIS)
de la Marne, de la police municipale, des
douanes, de la maison d'arrêt, etc. Sans ou-
blier le Service national universel (SNU) et le
Service militaire volontaire (SMV), pour guider

les plus jeunes et, peut-être, susciter 
des vocations.

4  Forum « Pac Taj », jeudi 10 octobre 
de 12 h 30 à 17 h 30, esplanade du Verbeau, 
Châlons. Accès libre. Infos : 03 26 68 54 02,
contact@ml-chalons.fr.

Plusieurs régiments marnais de l'armée seront présents au forum Pac Taj. © l'Hebdo du Vendredi

Tout savoir sur les métiers 
de la défense et de la sécurité
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À 19 ans, Alhena Kezadri fait de sa
passion, la mécanique automobile,
son futur métier. Orientée par la
Mission locale et formée au Greta
de Châlons, elle suit un CAP dans
la maintenance des véhicules et
des poids lourds.

Elle ne craint pas l'huile de vidange sur
les mains et manie déjà les clés à
douille comme une chef. Voici deux se-

maines, Alhena Kezadri, 19 ans et originaire
de Châlons, a intégré un CAP Mécanique
poids lourd option voiture. Elle alterne entre
les cours théoriques et la pratique dans les
ateliers du lycée Étienne-Oehmichen mis à
disposition du Greta, avenue Sarrail. À terme,
cette formation professionnelle lui permettra
d'assurer la maintenance et l'entretien de tous
les véhicules de transport, y compris les utili-
taires, les engins agricoles et de chantiers BTP.
Contrairement à d'autres jeunes du cursus,
Alhena possède déjà un bac pro, mais dans
une voie qui ne lui correspondait pas vrai-
ment : le commerce. « Dès la sortie de la 3e,
je savais que je voulais faire mécanique, re-
trace-t-elle. On était en plein Covid. Trouver
un maître de stage, c'était très, très compli-
qué. Encore plus en étant une fille. J'ai opté
pour le commerce et j'ai cherché du travail de
juillet à octobre 2023. Soit les postes étaient
pourvus, soit on nous demandait deux ans

d'expérience minimum. »
Sur les recommandations de sa famille, elle est
allée demander conseil à la Mission locale de
Châlons. Sans perdre
de vue sa passion
première pour la mé-
canique. « J'ai tou-
jours adoré le côté
manuel et concret de
ce métier. Le point de départ, ça a été de trou-
ver un stage pour confirmer mon projet pro-

fessionnel. » Une fois encore, des barrières se
lèvent. « Certaines entreprises avaient déjà
trop de stagiaires, d'autres me disaient qu'elles

n'avaient pas de ves-
tiaires spécifiques
pour les filles. Je n'en
avais pas besoin ! Ça
ne me dérangeait pas
d'arriver directement

en tenue de travail le matin. » La conseillère
de la Mission locale oriente alors Alhena vers

le Greta et ses cursus professionnels, en l'oc-
currence le CAP. « Ils ouvraient une session de
remise à niveau pour pouvoir l'intégrer. J'ai
passé un entretien de motivation, ils ont vu que
je tenais énormément à cette formation. »
Quatre mois durant, elle a suivi des cours
d'enseignement général et professionnel puis
un stage, avant de rejoindre ce CAP conçu sur
un an. Premières impressions ? « J'ai trouvé
ma voie ! En atelier, les formateurs nous ac-
compagnent tout en nous laissant autonomes
pour qu'on progresse. Je ferai un premier
stage dans une concession automobile à Ver-
tus à partir du 20 octobre et je poursuis les re-
cherches pour les trois autres en février, avril
et mai. »
Son diplôme en poche, la jeune passionnée
espère ensuite travailler et aspire à passer le
concours de la gendarmerie pour y devenir
mécanicienne. « Sur une promotion de dix
élèves, nous ne sommes que deux filles, sou-
ligne-t-elle. On pourrait être davantage, mais
ça évolue, doucement. Certains pensent en-
core qu'on est moins capables que les gar-
çons. Heureusement, les mentalités changent. »
Et de conseiller à son tour celles qui hésite-
raient à se lancer : « Foncez et ne vous arrêtez
pas aux idées reçues ! N'écoutez pas les gens
qui vous disent que vous n'y arriverez pas. Il y
a toujours des solutions pour réussir à faire le
métier qu'on veut faire. » Motivation, quand tu
nous tiens !

Alhena Kezadri, 19 ans, s'est démenée pour rejoindre une formation en mécanique. © l'Hebdo du Vendredi

Itinéraires d'une jeune passionnée de mécanique

« Certains pensent encore
qu'on est moins capables
que les garçons »
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Départ canon pour Reims
FOOTBALL L1 (7E J.) : REIMS (4E) - MONTPELLIER (16E)

L orsque la Ligue de football
professionnel a dévoilé, en
juin dernier, le calendrier

de la saison 2024-2025, peu de
suiveurs du Stade de Reims au-
raient pu imaginer que le club
champenois se retrouverait à la 4e
place à l'aube de la seconde trêve
internationale. Malgré de « gros
morceaux » au programme,
l'équipe de Jean-Pierre Caillot a
réalisé un début de saison idéal et
la greffe Luka Elsner semble
avoir pris avec ce jeune groupe,
assez semblable à celui de l'an
passé. « Je sens qu’on progresse
de match en match, on a vrai-
ment fait un grand pas en avant
dans tous les éléments offensifs, s’est félicité le technicien franco-slovène après la belle performance
de ses joueurs, à Angers (1-3), dimanche dernier. C’est un match complet qui doit nous servir de ré-
férence pour la suite. » Et la suite peut aussi laisser espérer de belles choses. Les partenaires de Keito
Nakamura, auteur de son troisième but au stade Raymond-Kopa, recevront Montpellier (6 octobre)
et Brest (26 octobre) et iront à Auxerre (20 octobre), Toulouse (3 novembre) et au Havre (10 novem-
bre). Des équipes qui jouent, a priori, le maintien. « On va avoir un gros, gros match contre Montpellier,
mais on l’aborde dans une bonne position, au niveau comptable, comme psychologique, a prévenu le
coach rémois. La clé, c'est de maintenir les égos sous contrôle, garder l’humilité et continuer à tra-
vailler. » La recette est connue, aux Rémois de l'appliquer.

Simon Ksiazenicki

4 Reims - Montpellier, dimanche 6 octobre, à 17 h, au stade Auguste-Delaune et sur DAZN

Keito Nakamura (à droite) a inscrit son troisième but à Angers.
© l'Hebdo du Vendredi

Le Champagne Basket 
veut confirmer face à Vichy

BASKET-BALL - PRO B

E n l'espace de quelques jours, le Cham-
pagne Basket est passé par toutes les
émotions. Battus après prolongation

par Orléans (83-90), vendredi dernier à la
Reims Arena, les hommes de Vincent Dumes-
tre ont totalement renversé Potiers, quatre
jours plus tard. Menés 15-0 au bout de quatre
minutes, les Marnais ont serré les dents pour
revenir, puis finalement prendre les devants et
au final signer, à l'extérieur, leur toute pre-
mière victoire en match officiel de la saison
(74-84).  
Après trois échecs en championnat et une éli-
mination en Coupe de France, sur le parquet
de Levallois (N1), ce succès peut être le déto-
nateur de cette équipe champenoise encore en reconstruction. À Poitiers, l'apport du pivot Benoit
Mbala, arrivé il y a peu pour pallier l'absence sur blessure de Kévin Samuel, a été déterminant, avec
15 points et 4 rebonds, pour 13 d'évaluation en 16 minutes. Et que dire de la performance du jeune
Guillaume Grotzinger ? Elle a été tout simplement énorme, avec 19 points, 7 rebonds et 7 passes dé-
cisives, pour 27 d'évaluation en seulement 22 minutes.
Rassurés par cette première victoire, Vincent Dumestre et ses joueurs ont maintenant à cœur de dé-
bloquer leur compteur à la maison. L'occasion leur est donnée dès ce vendredi 4 octobre, lors de la ré-
ception de Vichy, au palais des sports Pierre-de-Coubertin de Châlons. Désormais coachée par Dounia
Issa, l'équipe surprise de la saison dernière (2e de la saison régulière et demie finaliste des playoffs)
vit une entame de championnat compliquée, avec un seul succès obtenu, à la maison aux dépens de
Saint-Chamond (86-79), mais aussi une élimination d'entrée en Coupe de France, concédée sur le ter-
rain de Feurs, pensionnaire de Nationale 1.

Julien Debant
4 Champagne - Basket - Vichy, vendredi 4 octobre, à 20 h, à Châlons. Tarifs : 4 à 25€.

Tout sourire après son succès à Poitiers,
le Champagne Basket veut enchainer contre
Vichy. © LNB

Of f i c e  No ta r i a l
ISABELLE CIRET-DUMONT ET MARJOLAINE LAMPSON

www.ciret-dumont-lampson.notaires.fr - www.immonot.com - www.seloger.com
29, boulevard Foch - 51100 REIMS - 03 26 89 89 28

� Honoraires négociation : 5% H.T jusqu’à 100.000,00€ - 4,5% H.T entre 100.000,00€ et 200.000,00€ - 4% H.T 
entre 200.000,00€ et 300.000,00€ - 3% H.T au dessus de 300.000,00€. Les tranches sont cumulatives.�

� BEZANNES - POUR INVESTISSEUR 
Dans une résidence récente, au 1er étage, appar-
tement de 38,40 m² comprenant une entrée avec 
placard, un séjour avec coin cuisine donnant sur un 
balcon de 7,6 m², salle de bains avec WC, une 
chambre. Une place de parking en sous-sol.  
Loué 503 €.  
Prix : 153 400 € Charge acquéreur

� SECTEUR COURLANCY 
Dans une résidence arborée et sécurisée avec gardien et ascenseur, apparte-
ment au 2ème étage de 107 m² comprenant entrée, cuisine, pièce de réception 
de 35 m² donnant sur un balcon d'environ 10 m², rangements, 1 salle de bains, 
1 salle d'eau, 3 chambres, WC. Cave, place de parking et garage de 22 m².  
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D.  

Prix : 300 000 € Charge vendeur

� HYPER CENTRE 
Dans une résidence récente, studio de 29,09 m² loué situé au 1er 
étage comprenant une entrée, une pièce principale et une salle 
de douche avec WC. Loué 435 € + 40 € de prov/charges.  
CLASSE ÉNERGIE : C. CLASSE CLIMAT : A.  
Prix : 127 375 € Charge acquéreur

LES FRAIS DE NOTAIRES. Tarif concernant les frais de location dont la prestation de négociation est assurée par un notaire. Honoraires de négociation bail d’ha-

bitation : un mois et demi de loyer (en vertu du décret 2007-387 du 21/03/2007). Ce tarif s’applique à toutes les offres de locations faites par des notaires dans les

pages suivantes. Pour la vente : les prix s’entendent émoluments négociation compris selon décret n° 93.1060 du 9/9/1993,  barème fixé à 5% jusqu’à 45735€ et

2,5% HT au dessus de 45735€ (TVA 20%).

www.thienot-notaires.fr

ETUDE THIENOT ET ASSOCIES
23 rue Libergier - REIMS

03 26 04 38 99 - thienotimmobilier.51046@notaires.fr

REIMS 
SECTEUR AVENUE D'EPERNAY 

Au pied des commerces, dans une résidence debon standing avec un gardien, Un 
appartement 2 pièces de 62 m² habitable situé au 3 ème étage avec ascenseur 
comprenant une entrée avec rangement, un séjour de 24 m² donnant sur un balcon 
exposition sud/est, une cuisine équipée, un cellier,un wc, une salle de bains, une 
chambre de 15 m². Une cave. Stationnement dans la cour de l'immeuble. Bon état 
général. Classe énergie : E.  

PRIX : 159 000 € HONORAIRE  
DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR

REIMS 
EN EXCLUSIVITÉ PROCHE DU BOULEVARD DES BELGES 

une maison ancienne 4 pièces à rénover de 97 m2 habitables comprenant une entrée 
avec rangement, un wc, une cuisine, un séjour de 25 m², une chambre de 14 m²,  
une salle de bains, à l 'étage un palier avec rangement, un débarras, 2 chambres  
de 11 m²et 15 m², une pièce de 11 m² à aménager. Une cave sous toute la maison. 
Un jardin. Chauffage central au gaz.  
Travaux à prévoir : électricité,plomberie-sanitaires, fenêtres.  
CLASSE ÉNERGIE : F. CLASSE CLIMAT : G.  

PRIX : 222 000 € HONORAIRE  
DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR

Les informations sur les risques auxquels ce bien est exposé sont disponibles sur le site Géorisques : www.georisques.gouv.fr

REIMS 
AU CŒUR DU QUARTIER CATHÉDRALE 

Tres̀ belle maison d'architecte de 240m2, des années 1930 sur une parcelle arborée 
de 570m2. Au rdc d'une galerie ayant conserve ́tout le charme de l'eṕoque, desser-
vant une cuisine, un salon/salle a ̀manger de 50m2 avec chemineé et un bureau at-
tenant, ouvrant sur un jardin clos. A l'étage, 1 chambre spacieuse avec sa sdb  1 
dressing, 2 chambres avec salle d'eau et 2 chambres en enfilade. 2 terrasses avec 
vue sur le jardin. 1 sous-sol complet et 1 cave voutée. 1 garage. Chauff au gaz. Tra-
vaux de reńovation a ̀prev́oir. CLASSE ÉNERGIE : F. CLASSE CLIMAT : F.  

PRIX : 1 300 000 € HONORAIRE  
DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR

LES NOTAIRES vous proposent

PL : les Rémoises déjà dans le dur
Les débuts sont difficiles pour Mathieu Rufié, qui a pris la succession d'Amandine Miquel, cet été, sur 
le banc du Stade de Reims. Les Rémoises ont en effet enchaîné une seconde défaite de rang à Montpellier
(1-0), le week-end dernier. Elles tenteront de se refaire ce samedi 5 octobre, à 17 h, lors de la réception, au
centre de vie Raymond-Kopa, de Dijon, deux nuls au compteur.
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Agenda
SPECTACLES
SAMEDI 5 OCTOBRE
ARTS DE LA RUE – ON THE GREEN
Furies et la ville de Fagnières accueillent la
compagnie rémoise Mister Fred et son specta-
cle clownesque, aussi sportif qu’hilarant, dans
le cadre du Théâtre des routes.
À 17 h, école élémentaire des Tilleuls, Fagnières 
Accès libre - Infos : furies.fr.

ARTS DE LA RUE – ON VEUT
Les habitants du Verbeau et la compagnie de
théâtre de rue La Ktha dévoilent le fruit d’une
oeuvre co-construite autour de multiples
langues et des aspirations citoyennes.
À partir de 18 h, centre socio-culturel du Verbeau, Châlons 
Accès libre – Infos : furies.fr.

DIMANCHE 6 OCTOBRE
ARTS DE LA RUE – VIRIL(S)
Invité à l’événement Court-Circus de Furies, le
duo que forment Jérémy Chopin et Barthélémy
Guéret, de la compagnie Les Barjes, promet
d’envoyer du lourd au Verbeau, dans la tradi-
tion du cirque forain et des arts de la rue.
À 16 h, centre socio-culturel du Verbeau, Châlons 
Accès libre – Infos : furies.fr.

CONCERTS
SAMEDI 5 OCTOBRE
FOLK - NOUZAUT’ TWO OF US
En soutien à l’opération Octobre rose et la
lutte contre le cancer du sein, Leïla et Yves
Lambert-Delettre partagent leurs compositions
et leurs reprises folk à Sarry. D’autres anima-
tions solidaire proposées par les commerçants
et la mairie rythmeront le week-end.
À 11 h 30, place du Commerce, Sarry – Accès libre.

FESTIVAL DE MUSIQUES ANCIENNES 
En clôture de sa 25e édition, l’événement 
accueille le projet musical et polychoral du
chef britannique Andrew Parrott. Il revisite,
avec plusieurs ensembles de chanteurs 
et instrumentistes, la Missa Ganz Deutsch 
de Michael Praetorius.
À 20 h 30, basilique Notre-Dame de l’Épine 
Tarif : 20 € (gratuit pour les scolaires et étudiants) 
Billetterie sur place à partir de 19 h 30 
ou à la Comète de Châlons : 03 26 69 50 99, la-comete.fr.

DIMANCHE 6 OCTOBRE
ORGUE, TROMPETTE ET COR D’HARMONIE
Les Amis des orgues de Châlons organisent
leur concert d’automne avec Élodie Marchal à
l’orgue, Grégoire Henry à la trompette et
Frank Casanova au cor d’harmonie.
À 16 h, cathédrale Saint-Étienne, Châlons 
Participation libre aux frais, au profit de la restauration 
de l’orgue de Notre-Dame-en-Vaux.

ORCHESTRE PAUL KUENTZ
Hommage aux oeuvres de Vivaldi, Bach et
Schubert, par le chef d’orchestre Paul Kuentz
et plusieurs musiciens : Bérengère de 
Gromard au violon, Réginald Lafont 
au hautbois, Arkaïtz Chambonnet à la guitare
et Yété Queiroz à l’alto.
À 17 h 30, église Saint-Alpin, Châlons 
Tarifs : de 20 à 25 € (gratuit pour les moins de 12 ans) 
Réservations : Fnac ou Office de tourisme (au 03 26 65 17 89),
billetterie sur place à partir de 16 h le jour J.

VENDREDI 11 OCTOBRE
MANIA, THE ABBA TRIBUTE
Les plus grands tubes du groupe Abba se revi-
vent en live : « Money Money Money », « Wa-

terloo », « Gimme, Gimme, Gimme », etc.
À 20 h 30, Capitole, Châlons - Tarifs : de 32 à 75 €
Infos : lecapitole-en-champagne.fr.

GÉRARD BASTE & THE SLIP SQUAD
Le rappeur Gérard Baste (Svinkels) et ses aco-
lytes du Slip Squad (Mr Xavier, Djar One et
Cornelis) réservent un show explosif à leurs
fans.
À 21 h, l’Orange bleue, Vitry-le-François – Tarifs : de 17 à 25 €
Infos : bords2scenes.fr.

SAMEDI 19 OCTOBRE
ONE NIGHT OF QUEEN
Sosie vocal et physique de Freddie Mercury,
Gary Mullen lui rend hommage et reprend 
sur scène les plus beaux succès du groupe
Queen : « Bohemian Rhapsody », « Somebody
to love », « I want to break free », etc.
À 20 h 30, Capitole, Châlons - Tarifs : de 59 à 69 €
Infos : lecapitole-en-champagne.fr.

LOISIRS
DU VENDREDI 11 AU DIMANCHE 13 OCTOBRE
EUROPEAN TATTOO SHOW
L’événement revient pour la 5e fois à Châlons,
avec de nombreux tatoueurs et vedettes 
du milieu.
Vendredi de 12 h à 23 h, samedi de 10 h à 23 h et dimanche de
10 h à 19 h, Capitole, Châlons – Tarif : 10 € / jour (gratuit pour
les moins de 12 ans), 25 € pour accéder à l’ Electro tattoo party
samedi soir (21 h) – Infos : lecapitole-en-champagne.fr.

DU VENDREDI 25 AU DIMANCHE 27 OCTOBRE
TIMBRES PASSION
Le salon Timbres passion s’installe au Capitole
avec le plein de temps forts : championnats de
France de philatélie jeunesse et adulte, initia-

tions, exposition de près de 150 collections de
France et d’Europe, visites du Grand magic
circus show, battles timbrées, etc.
De 9 h à 18 h (fermeture à 16 h le dimanche), Capitole, Châlons
Accès libre – Infos : timbres-passion-2024.fr.

CINÉMA
DU LUNDI 7 AU DIMANCHE 13 OCTOBRE
FESTIVAL WAR ON SCREEN
Le 12e festival international de cinéma aborde
les conflits dans le monde à travers tous les
genres et tous les arts : films (compétitions of-
ficielles, sessions jeune public, séances spé-
ciales), jeux vidéo, débats, ateliers, etc. 
Invité d’honneur cette année : 
le réalisateur Costa-Gavras.
À 9h00. Du lundi au dimanche, à Châlons, Mourmelon et Suippes
Tarifs : 7,50 € la place, 25 € la carte 5 séances, 
50 € le pass festival (tarifs réduits : 5, 18 et 35 €) 
Infos : waronscreen.com.

EXPOSITIONS
JUSQU’AU DIMANCHE 13 OCTOBRE
JOUR ET NUIT À CHÂLONS ET AILLEURS
Olivier Richard partage ses acryliques et 
autant de regards sur les sites remarquables,
parfois à l’abandon, de Châlons et d’autres
contrées.
Tous les jours, office de tourisme, Châlons – Accès libre.

DU DIMANCHE 6 AU DIMANCHE 20 OCTOBRE
SALON D’AUTOMNE D’ART VIVANT
Peintres, photographes, graveurs, mosaïstes,
sculpteurs... L’association Art Vivant réunit une
cinquantaine d’artistes et leurs univers surpre-
nants pour son 79e Salon d’automne.
Tous les jours de 14 h à 18 h, prieuré de Vinetz, Châlons 
Entrée libre.

Avec 16 000 spectateurs accueillis
lors de la saison passée, 
Bords 2 Scènes s'impose comme 
un acteur culturel majeur du sud-est
marnais. Zoom sur sa nouvelle 
programmation de musiques 
actuelles et de spectacles vivants.

L a nouvelle saison culturelle de Bords 
2 Scènes promet son lot de décou-
vertes et de moments vibrants à Vitry-

le-François. Sa particularité  : elle mêle
musiques actuelles et arts de la scène, répar-
tis principalement entre la salle de concerts
l'Orange Bleue et l'espace théâtral Simone
Signoret.
Du côté du jeune public, le festival Macha-
bulles reviendra les 1er et 2 février 2025
avec dans ses valises le plein de créations à
déguster en famille. Nouveauté à noter cette
année : le « GR des mômes », une sorte de
circuit sillonnant la programmation qui ai-
dera enfants et parents à repérer les rendez-
vous familiaux incontournables. Des ateliers
partagés de pratique artistique permettront
d'enrichir les spectacles d'expériences origi-
nales.
Au chapitre musical, les soirées «  Apéro-
mix », initiées en 2017, se poursuivent en
compagnie d'une flopée d'artistes musiciens
du Grand Est à découvrir en live chaque
mois. Plus globalement, parmi les têtes d'af-
fiche annoncées  : le rappeur Gérard Baste

(vendredi 11 octobre), membre du groupe
Svinkels, en concert avec The Slip Squad, le
chanteur et beatmaker Féfé (samedi 23 no-
vembre), ancien du Saïan Supa Crew, qui
partagera son der-
nier album, « Héli-
coptère  », et son
univers intimiste
teinté de soul et de
rap, ou encore le
groupe breton de punk Tagada Jones (jeudi
14 novembre), en tournée solidaire avec les
Restos du Coeur. Elle aussi attendue de pied
ferme à Vitry, Catherine Ringer présentera

son nouveau projet (jeudi 21 novembre),
« L'érotisme de vivre », subtile et envoûtant
mélange de poésie et de chanson composé
comme une ode à l'écrivaine et conteuse

Alice Mendelson.
Comme à son 
habitude, Bords 2
Scènes célébrera
les arts scéniques
dans toute leur di-

versité en l'espace Simone Signoret  : de la
magie avec Thierry Collet et la compagnie
Le Phalène (le 11 décembre), une conversa-
tion musicale avec Alain Chamfort (le 

18 mai), les contes et légendes revisités par 
l'orchestre de l'opéra de Reims (le 19 jan-
vier), du théâtre contemporain avec le collec-
tif DMT-12 (jeudi 17 octobre), etc.
Temps fort de la saison vitryate, la soirée 
caritative « Les rockeurs ont du cœur » pren-
dra ses quartiers à l'Orange Bleue le 7 dé-
cembre grâce à la complicité d'artistes
régionaux et des bénévoles de l'association
L'Agrum'Team. Elle recrute toujours de 
nouveaux talents, qu'on se le dise !

Sonia Legendre

Une saison survitaminée pour Bords 2 Scènes

Catherine Ringer présentera son nouveau projet inspiré de l'oeuvre 
de la poétesse Alice Mendelson. © Mathias Walter

CULTURE

Gérard Baste, Catherine Ringer 
et Tagada Jones

Le groupe punk Tagada Jones partagera la scène de l'Orange Bleue
avec d'autres artistes au profit des Restos du Coeur. © DR
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MEGA CGR MAJESTIC
2 Rue A. Fresnel - Châlons 

Du vendredi 4 au mardi 8 octobre 2024
Beetlejuice beetlejuice dim : 11h00 | 13h40 |
15h50 | 18h00 | 20h10 lun, mar : 13h40 | 15h50 |
18h00 | 20h10 ven : 13h40 | 15h50 | 18h00 | 20h10 |
22h10 sam : 11h00 | 13h40 | 15h50 | 18h00 | 20h10
| 22h15
En fanfare ven : 20h00
En tongs au pied de l'himalaya dim : 16h00
Jamais plus - it ends with us sam, dim : 16h50 |
19h50 ven : 14h00 | 17h00 | 19h50 lun, mar : 13h30 |
16h50 | 19h50
Joker: folie a deux - vo dim : 19h50 mar : 17h00
Joker: folie a deux lun : 14h00 | 17h00 | 19h50
ven : 14h00 | 17h00 | 20h00 | 22h15 sam : 10h40 |
14h00 | 17h00 | 19h50 | 21h50 dim : 10h40 | 14h00 |
17h00 mar : 14h00 | 19h50
Le comte de monte-cristo sam, dim : 10h40 |
13h30 | 17h00 | 19h30 ven, lun, mar : 13h30 | 17h00
| 19h30
Le fil sam, dim : 10h50 | 15h30 | 20h00 lun, mar :
15h30 | 20h00 ven : 15h40 | 20h00
Le robot sauvage dim : 11h00
Les barbares sam, dim : 11h00 | 13h30 ven, lun,
mar : 13h30 | 17h50
L'heureuse elue ven : 13h40 | 15h40 | 18h00 |
20h20 | 22h15 sam : 10h50 | 13h40 | 15h40 | 18h00
| 20h20 | 22h15
dim : 10h50 | 18h00 | 20h20 lun, mar : 13h40 | 16h00
| 17h50 | 20h20
Libres
sam : 15h45 dim : 13h45 lun : 18h00
Maya, donne-moi un titre sam, dim : 10h50 |
14h00 | 15h30
Moi, moche et mechant 4 sam, dim : 11h00 |
13h40 | 15h50
Monsieur aznavour sam : 19h40
Mother land ven : 13h30 | 17h50 | 22h15 sam :
17h50 | 20h00 | 22h10 dim : 17h50 lun, mar : 13h50 |
17h50

On fait quoi maintenant ? dim, lun, mar : 13h50 |
15h45 | 17h40 | 19h40 ven : 13h30 | 15h45 | 17h45 |
19h40 | 22h15 sam : 13h50 | 15h45 | 17h40 | 19h40
| 22h15
Speak no evil sam : 17h30 | 22h15 dim : 17h45 |
19h50 lun, mar : 13h30 | 15h40 | 19h50
Un p'tit truc en plus sam, dim : 13h30
Vice versa 2 sam : 11h00
Week-end a taipei ven : 15h40 | 17h45 | 19h55 |
22h00 sam : 17h50 | 22h20 dim : 15h40 | 17h50 |
20h10 lun : 15h50 | 20h10 mar : 15h50 | 18h00 |
20h10

LA COMÈTE
5 Rue des Fripiers - Châlons

Du vendredi 4 au jeudi 10 octobre 2024
Le fil 
Ven 04 : 16h – version SME Sam 05 : 20h15 
Dim 06 : 18h
Silex and the city le film
Ven 04 : 18h15 Sam 05 : 16h Dim 06 : 20h15
Ma vie ma gueule
Ven 04 : 20h15 Sam 05 : 18h

En famille
Billy le hamster cowboy – dès 4 ans
Dim 06 : 16h

Festival War on Screen 
Du lundi 7 

au dimanche 13 octobre

Cinéma

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

D u  4  a u  1 0  o c t o b r e  2 0 2 4

Trois concerts pour les amoureux
de classique à l'Épine et Châlons

MUSIQUE

P lutôt rare, pas moins de trois
concerts autour des musiques
classiques, dans toute leur di-

versité, seront donnés ce week-end sur
le bassin châlonnais. Et ils permettront
de mettre en lumière trois édifices em-
blématiques du territoire. Le 25e fes-
tival de musiques anciennes et sacrées
de l'Épine ouvrira le bal, samedi 5 oc-
tobre à 20 h 30 en la basilique Notre-
Dame. Pour terminer en beauté cette
édition, il accueillera le chef d’orches-
tre britannique Andrew Parrott, 
accompagné des solistes de la Grue
Baroque et de l'ensemble Capella 
Itineris. Au son des cornets à bouquin, des flûtes, des violons baroques et des sacqueboutes, ce projet
musical et polychoral d'exception fera revivre une œuvre majeure : la Missa Ganz Deutsch de Michael
Praetorius. Dans un autre registre, dimanche 6 octobre à 16 h, les Amis des orgues de Châlons parta-
geront leur traditionnel concert d'automne en la cathédrale Saint-Étienne, interprété par un trio d'en-
vergure  : Élodie Marchal à l'orgue, Grégoire Henry à la trompette et Frank Casanova au cor
d'harmonie. Avec une approche patrimoniale, puisque les spectateurs pourront participer librement
au profit de la restauration de l'orgue de la collégiale Notre-Dame-en-Vaux. Dimanche également, à
17 h 30, c'est en l'église Saint-Alpin que l'orchestre de Paul Kuentz s'installera. Il rendra un vibrant
hommage aux œuvres de Franz Schubert, Jean-Sébastien Bach et Antonio Vivaldi, entouré de plusieurs
musiciens talentueux : Bérengère de Gromard au violon, Réginald Lafont au hautbois, Arkaïtz Cham-
bonnet à la guitare et Yété Queiroz à l'alto. Les aficionados vont pouvoir s'en donner à cœur joie !

Sonia Legendre
4 25e festival de musiques anciennes, samedi 5 octobre à 20 h 30, basilique Notre-Dame de l'Épine
(tarif : 20 €) – Concert d'automne des Amis des orgues, dimanche 6 octobre à 16 h, 
cathédrale Saint-Étienne, Châlons (entrée libre) – Orchestre de Paul Kuentz, 
dimanche 6 octobre à 17 h 30, église Saint-Alpin, Châlons (tarif : de 20 à 25 €).

L'emblématique chef d'orchestre Andrew Parrott, 
attendu à l'Épine. © Dan Porges
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La tournée de Dany Brillant
passera par le Capitole

CONCERT

À 58 ans, Dany Bril-
lant entame une
nouvelle tournée

intitulée « Best of tour », qui
le mènera de Paris à Nantes et
jusqu'au Capitole de Châlons,
en octobre 2025. Vendredi 
27 septembre, le crooner sor-
tait un 13e album studio, le
bien nommé « Seventies »,
dans lequel il rend hommage
aux sonorités jazzy et au
swing de cette décennie
comme autant de sources
d'inspiration artistique. Les
tubes de Dany Brillant -
« Suzette », « Quand je vois
tes yeux » ou encore « Viens
à Saint-Germain » - ont traversé les générations. Et le chanteur n'a rien perdu de l'énergie communi-
cative qu'il partage en live. Au bonheur de ses fans.

S.L

4 Dany Brillant en concert samedi 18 octobre 2025 à 20 h, Capitole, Châlons. 
Infos : lecapitole-en-champagne.fr.

 © Page Facebook « Dany Brillant Officiel »

À Châlons, les Amis de la nature
remettent ça

RANDONNÉE

C onstitués voici plus
de 50 ans à Châlons,
les Amis de la nature

déclareront ouverte leur ran-
donnée annuelle ce dimanche
6 octobre, au départ du
kiosque du grand Jard. Avec
au choix, trois parcours bali-
sés de 5, 14 ou 22 km à réali-
ser en marchant ou en trail.
Rendez-vous à partir de 9 h,
inscriptions sur place le jour
J. Tarifs : de 3 à 5 € selon l'iti-
néraire (gratuit pour les moins
de 12 ans).                           S.L

4 Infos : amisnaturechalons51.fr.                  

© Fernand Mauro

Samedi 5 octobre
MATOUGUES - VIDE-DRESSING
9 h à 16 h 30 - Salle des fêtes, 
13, Grande rue

REIMS 
BRADERIE DU SERVICE DU VÊTEMENTS
Vêtements, bibelots, jouets...
A partir de 8 h 30 - 19-25, rue du Jard

SÉZANNE - BRADERIE DE LA CROIX-ROUGE
9 h à 17 h 30 - 21, place du Champ-Benoist 

dimanche 6 octobre
BEINE-NAUROY - VIDE-POUSSETTES
8 h à 16 h - Salle polyvalente

CORMICY - VIDE-POUSSETTES
10 h à 17 h - Salle omnisports 

MAREUIL-LE-PORT - VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h - Rue du Flagot

MATOUGUES - VIDE-POUSSETTES
9 h à 16 h 30 - Salle des fêtes, 13, Grande rue

MOUSSY - VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h 30 - Rues des Prieurés et de la Répu-
blique

REIMS - MARCHÉ AUX PUCES
À partir de 7 h - Halles Boulingrin

TOURS-SUR-MARNE - VIDE-DRESSING
8 h à 14 h - Salle des fêtes

du mercredi 9 au Samedi 19 octobre
REIMS - BRADERIE DU FOYER PROTESTANT
14 h à 18 h - 22, rue Camille-Lenoir

Chiner
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Le festival dédié aux musiques 
afro-américaines fête sa dixième 
édition, du mardi 8 au dimanche 
13 octobre. Avec toujours la volonté
de concilier programmation 
de qualité et découvertes musicales,
dans divers lieux de Reims.

D ix ans, ça se fête ! Mais pas question
pour le Sunnyside festival de faire des
folies. L’événement dédié aux mu-

siques afro-américaines, imaginé par la coopé-
rative culturelle Jazzus, restera raisonnable pour
cette dixième édition, tout en continuant de pro-
poser une programmation de grande qualité et
diversifiée. « On s’est posé la question de ce
qu’on voulait faire pour nos dix ans, avoue Jean
Delestrade, associé de Jazzus. On s’est dit, plu-
tôt qu’une débauche de moyens pour la
dixième, on va se projeter vers la vingtième en
renforçant ce qu’on fait déjà bien. » Petite spé-
cificité de cette année, la moitié des proposi-
tions seront «  portées ou coportées par des
musiciennes. C'est un choix, car dans le jazz, il
y a souvent une difficulté à avoir des femmes
sur scène. »
Le Sunnyside, dixième du nom, conservera
donc la recette qui a fait son succès ces der-
nières années. D'abord des beaux noms, notam-

ment le pianiste et saxophoniste de jazz étasu-
nien Marc Copland et son trio qui ouvriront le
bal, le mardi 8 octobre. « On n’est pas un festi-
val de gros noms, donc on essaye d’être malin
et de chopper les artistes américains quand ils
descendent à Paris », s’amuse          Jean De-
lestrade, rappelant les petits exploits réalisés
dans le passé avec le pianiste Brad Mehldau ou
le trompettiste Ambrose Akinmusire. Ensuite
des découvertes éclectiques autour du vaste ré-
pertoire offert par la « great black music », cette

mosaïque afro-américaine allant du jazz au hip-
hop en passant par le blues, la soul et le funk.
Avec toujours cette volonté d’offrir un festival
« proche des gens » et « convivial », grâce aux

petites jauges des salles choisies. En l’occur-
rence, 400 personnes au club de La Cartonnerie
pour Gangbé Brass Band (11 octobre) et Mi-
chelle David & The True Tones (12 octobre),
220 places à L’Atelier de La Comédie et beau-
coup moins à la maison des ventes de Châti-
vesle ou au musée Saint-Remi. « Ça permet
d’être proche des musiciens, qui bien souvent
viennent échanger avec le public à l’issue du
concert », met en avant Jean Delestrade. Et tant
mieux (ou tant pis, c’est selon) si le festival est
déjà presque « sold out » : « On préfère rester
à notre échelle et être complet sur presque
toutes les dates plutôt que faire une course aux
têtes d’affiche, au public et aux followers… »
Près de 3 000 spectateurs sont attendus au Sun-
nyside festival, dont un tiers de jeune public.
Jazzus et son modèle coopératif, atypique dans
le milieu, espèrent continuer à tracer leur sillon
avec cette philosophie pendant les dix années à
venir.

Simon Ksiazenicki 

Sunnyside, la dizaine pétillante

La puissante chanteuse soul étasunienne Michelle David fait son retour au Sunnyside festival.
© Vince VDH

FESTIVAL

Le programme 
l Mardi 8 octobre, à 20 h 30, L’Atelier de La Comédie : Marc Copland Trio
l Mercredi 9 octobre, à 20 h 30, L’Atelier de La Comédie : Humair - Sclavis - Moussay + Célia Kaméni &
Bruno Ruder (COMPLET)
l Jeudi 10 octobre, à 20 h 30, musée Saint-Remi : Superpêche (COMPLET)
l Jeudi 10 octobre, à 20 h 30, L’Atelier de La Comédie : Boolvar + Kouma
l Vendredi 11 octobre, à 12 h 30, Sciences Po Reims : Christine OTT (COMPLET)
l Vendredi 11 octobre, à 20 h, La Cartonnerie : Gangbé Brass Band + Article 15 feat. Lova Lova 
l Samedi 12 octobre, à partir de 9 h 30, Le Cellier : Sunnykids
l Samedi 12 octobre, à 14 h 30, médiathèques Jean-Falala : rencontre avec Rocé
l Samedi 12 octobre, à 20 h, La Cartonnerie : Michelle David & The True Tones + DJ Soulist
l Dimanche 13 octobre, à 14 h 30, maison des ventes de Châtivesle : Loni Cornélis Trio (COMPLET)
l Dimanche 13 octobre, de 14 h à 17 h, Le Shed : kermesse du SunnysideVotre entêtement se manifeste, vous ne vous

laisserez pas convaincre facilement. Vous
aurez peut-être raison de persister sur votre position.
Cependant, vérifiez à deux fois votre budget. Vous
aurez de lourdes dépenses à venir.

Un nouveau départ se met en place pour
vous. Ne vous éparpillez pas, cela pourrait

vous jouer des tours. Si vous souhaitez vous maintenir
physiquement et moralement, accordez-vous une pe-
tite pause pour vous ressourcer.

Si vous décidez de prendre plus d'initiatives
dans votre vie, vous pourriez découvrir des

nouveautés. Et ainsi, vous ouvrir de nouvelles portes
et rencontrer des personnes intéressantes. Vous aurez
l'occasion, de vous enrichir dans des domaines va-
riés.

Votre charge de travail pèse sur votre
enthousiasme et votre énergie. De nou-

velles modifications ou circonstances indépendantes
de votre volonté ne devraient pas vous décourager.
Vous êtes sur la bonne voie.

Côté cœur, vous êtes sur la même lon-
gueur d'onde. Si vous désirez vous ouvrir

des opportunités dans le domaine professionnel, c'est
maintenant que vous devriez agir. Les changements
prochains vous apporteront de nombreux avantages.

Il y aura de bonnes et de mauvaises nou-
velles pour vous cette semaine. Profitez de

tous ces événements pour imposer votre point de vue.
Vous devriez tendre l'oreille et ouvrir les yeux sur votre
environnement proche.

L’équilibre s’instaure peu à peu au sein de
votre existence. Vous apprécierez les choses

les plus simples avec un réel plaisir. Serait-ce l'amour
? Dans tous les cas, profitez de ces moments intensé-
ment.

Vous vous sentez comme un lion en cage,
prêt à rugir. Conservez une emprise sur

votre humeur. Faites une activité physique afin de ca-
naliser votre énergie. 

Faites table rase du passé. Pardonnez tout
ce qui doit l’être. Et mettez l'accent sur les ré-

solutions que vous avez prises pour cette nouvelle
année. C’est la condition sine qua non pour aller de
l’avant !

Les expériences récentes ont fait de vous une
personne plus sage. Vous avez gagné une

certaine maturité et cela se reflète dans votre attitude.
Vous pourriez donc assumer de nouveaux défis sans
difficulté. 

Sur le plan affectif, trouvez un compromis.
Cherchez à tout prix le dialogue. La com-

munication sera plus facile et les choses bien plus
claires entre vous. Ainsi, vous aurez toutes vos ré-
ponses.

Tournez la page, le passé appartient au
passé. Les astres vous sont favorables. Le

moment est venu de vous mettre au premier plan et
de pouvoir enfin vous réaliser.

VENDREDI

4°
15°

SAMEDI

5°
16°

DIMANCHE

9°
13°

VENDREDI SAMEDI DIMANCHE

LUNDI

13°
18°

Moyenne Moyenne Moyenne

Période de disponibilité d’un produit ou service
Est une pratique commerciale trompeuse le fait pour un professionnel « de déclarer
faussement qu'un produit ou un service ne sera disponible que pendant une période
très limitée ou qu'il ne sera disponible que sous des conditions particulières durant
une période très limitée afin d'obtenir une décision immédiate et priver les consom-
mateurs d'une possibilité ou d'un délai suffisant pour opérer un choix en connaissance
de cause » (Article L 121-4 alinea 7 - Code de la Consommation).

CLCV de la Marne – Reims - Contact : 03 26 05 03 88  ou clcv-marne.over-blog.com

L’horoscope

Météo

Qualité de l’air

La CLCV vous informe

BÉLIER du 21.03 au 20.04 

TAUREAU du 21.04 au 20.05

GÉMEAUX du 21.05 au 21.06

CANCER du 22.06 au 22.07

LION du 23.07 au 22.08

VIERGE du 23.08 au 22.09

BALANCE du 23.09 au 22.10

SCORPION du 23.10 au 22.11

SAGITTAIRE du 23.11 au 22.12

CAPRICORNE du 23.12 au 20.01

VERSEAU du 21.01 au 19.02

POISSONS du 20.02 au 20.03
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